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. Les élections de Cumberland et de 
Y'Île à la Crosse, qui auront lieu plus 
tard, donneront sans doute deux nou- 
“veaux députés au gouvernement, ce 
qui porters le nombre des sièges de 
ce dernier à 63 et l'effectif de l'oppo-- 
sion à 19. Ce.résultat donnera aux 
libéraux un gain net de quatre sièges 
sur la précédente légisiature. 

Surprise pour tous 

L'étendue du succès du gouverne 
ment Dunning à été une surprise pour 
les chefs libéraux aussi bien que pour 
les chefs de l'opposition. Quand les 
premiers résultats commencèrent à 
aftiver, mardi soir, indiquant des dé 
faites du-gouvernement à Régina et 
à Saskatoon, il semblait que l'oppoai- 
tion devait revenir au moins légère- 
ment augmentée, Avec les résultats 
définitifs, le gouvernement n'a à re- 
gretter qu'un échec sérieux. Tous les 
ministres et-les lieutenants du parti 
ont été réélus; À l'exception de l'hon. 
JA. Cross, procureur général, dont la 
défaite à Régina a été la sensation 
du jour, Son concurrent comm eur 
‘l'a emporté par 66 voix. :: 

L'élection du Dr Anderson, chef des 
conservateurs, -à Saskatoon, et la -dé- 
faite de Harris Turner; chef des pro- 
gressistes, dans cette même ville, ont 
été les. autres points saillants de l'é- 
lection. 

læ premier ministre Charles Dun- 
ning, dans le comté de Moose Jaw, a 
remporté une belle victoire sur son 
évücurrent progressiste, qui a perdu 
son dépôt. 

D.-H. McDonald, qui se présentait, 
comme conservateur indépendant dan «| 
South Qu'Appellé, a 616 battu par 21 
voix. En 1921 il avait battu le même 
advétsaire libéral, Anton Huck, pàr 
une majorité de 483. 

A Régina, JF, Bryant, conserva 
teur, est arrivé Je dernier sur la liste 
des quatre candidats. 

Libéraux élus 

Arm River—Hon. G.-A. Scott (250). 

Battleford—- À. -D. Pickel (300). 

Bengough—T.-E. Gamble (grosse ma- 
jorité). 

Biggar—R. Hassard (1,000). 

Cannington—A.E. Steele (687). 

Cutknife—W.-H. Dodds (21). 

Cypress—H.-T. Halvorson (grosse 
majorité). us 

Elrose— W. Haggerty (1,100).' 

Francis—W.-G. Robinson (1.500) 

Gravetbour£g—B.F. McGregor 11,650) ! 

Happyland-—J.J. Keelan (75) | 

Humboidt—H.-M. Therres (1,033), 

Jackfish—D..M 

Kerrobert-_J A. 
_jorité}.= 


Finlayson 1856). l 


Boyd (grosse ma 


l'eompiets Wynyard--W. H. Pävlsce (300). 


| Saskatchewan: 


RNEMENT DUNNING 
FORT QUAUPARAVANT KUKLUX HAN L 


51 représentants 
législature — Les 


Yorkton—T.A. Garry (250). : 

Moose Jaw (ville, 2—W.-E Know- 
les (1532);'W,G. Baker (1053). 

Régina (viHe) — D-A McNiven 
(1,336). ” 

Saskatoon (ville) — Hon. A. -P., Me- 
Nab (1,156). 

Saskatoon (comtéj—M-D. Warden 
(légère majorité), ; 

Lumsden— Hugh Miller (légère. ma- 
Jorité). 

| :Conservateurs élus 


Régina (ville) —M.-A. MacPhérson 
(667). 

Saskatoon (ville) —Dr J.-T.-M. An- 
derson (1,406). 


Tisdale— Maire Buckle (62). 
| Progressistes élus 
Canora—J:A. #cClure (300). 
Hanley—Dr R..Stipe :(200). 
Kindersiey—E.-$. Whatley (275). 
Pelly—Dr C.-E: Tran (190). 
Redberry—\G. Cockburn (700), 
Indépendants élus 
Estevan—Dr J-F. Creighton (447). 


-pro-| 


“Washington — Le Ku Kiux Kian à 


reçu un coup sérieux du fait du juge- 


ment de la 


cour suprême déclarant 
constitutionnelle la loi scolaire de l'O-} 


régon. L'adoption de cette loi en 1922 
avait été le signéi d'un mouvement de 


vu a contre les 
‘écoles catholiques 


la part du Klan qui avait remporté un #3 


succès remarquable, mais qui vient de 
‘subir, son, premier échec. Un D] 
nombre de législatures d'Etats s'6 
taient engigéés à suivre l'exemple de 
l'Orégon si la loi avait été approuvée 
par la cour. 

Cette ioi obligeait tous les enfants 
dé huit à seize ans à assister aux €co- 
les publiques pendant les.heures de 


classe, durant towe l'année scolaire | 


Elle portait surtout atteinte aux ca- 
tholiaues qui maintiennent le plus d'é- 
coles privées. 

Sa validité fut attaquée par les ca- 
tholiques et les autres minorités reli- 
gisuses qui soutiennent des écoles pa- 
roissiales. La cour déclare la loi in- 
va!ide comme violant l'amendement 14, 
qui défend à tout Etat de priver un 
‘toyen de la vie; de la liberté et de 


Moosomin—J. Salkeld (progressiste | la propriété sans la procédure régu- 


indépendant) 200. 


Elections remises 
Cumberland. 
Île à la Crosse. 


Déclaration de M. King 


Qttawa — Le premier ministre Mac- 
kenzie King a fait la déclaration sui- 
vante sur le résultat des élections en 
“Ce résultat est d'a- 
bord et avant tout une catégorigue 
expression de confidnce dähs le gou- 
vernement du -premier-ministre-Dun- 
ning dont Fadministration fut toujours 
franchement libérale, C'est aussi une 
preuve certaine de la croissance du 
libéfalfsine dans là plus centrale des 
provinces de l'Ouest -et on peut con- 
siâérer ce résultat comme l'augure de 
celui qui sera obtenu lorsque le gou- 
vernement fédéral fera appel à la con- 
fiance des électeurs de l'Ouest.” Le 
premier ministre a aussi fait remar- 
quer que cette victoire coïncide avec 
le jour que M. Meighen, avait choisi 
pour présenter ‘sa résolution protec- 
tionniste qui a été défaite par une 
majorité de 110 voix à la Chambre 
des communes. 


DES ELECTIONS 
EN NOUV.-ECOSSE 


Elles auront lieu le 25 juin 
— Les libéraux au pouvoir 
depuis 43 ans 


Halifax — Le premier ministre E. 
H. Armstrong a annoncé la dissolution 
du gouvernement dont le terme d'of- 
fice se terminait avec la dernière 8es- 
sion. La date de la prochaine élection 
a été fixée au 25 juin 

L'administration de cette province 


——————_— he 


Kinistino—-C. 
Last 
(400) : 
Lloydminster-—-R-J, Gordon (400). 
Maple Creek—P.L. Hyde (accl.) 
Melfort—O.-D. Hill (100). 


Mclutosh (750) 
Mountaiu—Hon. S.-J. 


Latta 


Milestone—F.-B. Lewis (700). 

Morse WF. McLachlan (1,200) 

Moose Jaw (comté) —Hon. C.-A. Dun- 
ping (1,400) | 

North Qu'Appelle—Hon. JG: Gar- 
diner (800). 

Notukeu--G. Spence (350) 

Pheasant Hills—J A. Smith (189). 

Pipestone--W.-J. Patterson (600) 

Prince Albert©T, Davis (1,300). 


A 
375) 


Rosetown—J.-A. Wilson ( 


Rosthern—Hon. J:M. Uhrich (accl.) 

Saltcoats — Dr G.-W. Sahlmark 
11,122). 

Shelibrook—E.S. Clinch. (500) 

South Qu'Appelle—A. Huck (légère 


majorité). . 

© Souris—J T. Tripp (99) 

"Swift Current—D..J. Sÿkes (légère 
majorité). ù 
Touchwood—J.-M. 
majorité) 

Thunder Creek—R. Donaldson (lé- 
géré majorité) 

Turtleford—A.-B. Gemmell (300). 
Vonda—Jas Hogan (796) 


Parker (légère 


Wadena-—W.-H. McKinnon (86) 
Welburn — Hon. C.-M. Hamilton 
(765). ! 


Wilkie—R.S. Nay (1,109). 

Willowbunch—A.J. Hindie (400). 

Wolseley-—Rérv. T. Meaee Uésère 
majorité) 


aux mains des libéraux depuis 43 
M. Armstrong a été appelé à 
former un ministère lors de la démis- 
sion du premier ministre G.-H. Mur- 
ray, en 1923, qui avait rempli ses fonc- 
tions depuis 26 ans. H. Murray est 
député depuis 1906 et ministre depuis 
1911. . ! 
L'Aséemblée législative de la Nou- 
velle-Ecosse est composée de 43 siè- 
La position des partis aujour- 
d'hui est comme suit: libéraux 29; 
fermiers 5; travaillistes 4; conserva- 
teurs 2; indépendant 1; sièges va- 
cants 2 r 
Les conservateurs ont entrepris une 
campagne pol litique contre le gouver 
nement depuis de longs mois. Leur 
chef, M. W.-L Hall, a démissionné il 
y a quelques semaines, et a été rem 
placé par M. E. NX. Rhodes, ancien ora- 
teur de la Chambre des communes. 
La date de la nomination a été fixe 
au 18 courant. Presque tous les can 
didats des différents partis politiques 


es 
ans. 


‘sont désignés et prêts à commencer 


la lutte 
22m — 


Les chemins de fer dans la 
Saskatchewan 


Plus de 800 milles de nouveaux che- 
mins de fer ont été construits dans la 
Saskatchewan depuis 1916: Le nom- 
bre de mäiles d'embranchements cons- 
truits-Üans cette provibce est plus 
considérable que celui de toutes les 
autres provinces réütités pendant la 
même période, . 


lière de la loi. + 

Tous les enfants, dit le. jugement, 
doivent être instruits dans uhe cer- 
taine mesure prescrite par l'Etat, mais 
les parents de l'enfant peuvent choisir 
toute école qu donne l'instruction 
voulue et ne sont pas obligés de l'en-. 
voyer À telle école et chez telle per- 
sonne. Il n'y a pas de pouvoir dans 


l'Etat pour uniformiser l'instruction en 
obligeant tous les enfants à recevoir 
leur ARE EN à la même école. 


“. que :} pres. 
r un des acteurs dé la Tournée Drama- 
tique de 14 Liberté 


La Commissiôn du Grain 


me — “u à 


Otiäwa — Le comité de l'agricul- 


——_———_—_——_—_—_———— a ——— 


“DE LA SAISON”! 


Le Trobsièmé Grande T. 


plein essor. * 


succès. 


Georges Bilodeau, professeur an col- 
fêge Saint Victor de Tring;: et M. Rey- 
naud, élève ent à l'institut agri- 
colé d'Oka. * 

Ces trois prix PARA M des voya- 
£es gratuits avec la “Liaison Fran- 
çaise”, le premier de Montréal à Van- 
couver, le deuxième de Montréal à 
Edmonton, et le troisième dé Montréal 
à Winnipes. 

___ Le ‘concours cpnaistait à “ep 
aux’ trois questions suivantes: 

faut-il faire pour garder les ste au 
Canada? Comment attacher agricul- 
teur à là ferme? Comment disposer 
du trop-plein des vieilles paroisses? 


sentations dans ces différentes 


dans leur paroisse. 
Les conditions demeurent 
1-—Tout abonné en règle 


pas avoir plus de 600 mots. On tenait j 
moins compte de la forme littéraire 
que des idées suggérées. 

Le jury était composé de MM. Geor- 


£es Bouchard, député de Kamouraska: | Premières places. 


ture de la Chambre des Communes a | J-EG Ouellet, député de Dorchester, 


amendé la clause de résidence des 
commissaires du grain dans la loi du 
grain du Canada. Ceux-ei abandonne- 
ront la tête des lacs pour venir s'é- 
tablir à Winnipeg. Il y a eu beaucoup 
de discussion autour de cette question. 
L'hon. Dr R.-J. Manion, député conser- 
vateur de Fort William, a protesté 
énergiquement contre la mesure; mais 
les hon. Motherwell et Crerar ont dé- 
claré Que la place logique de la com- 
mission était à Winnipeg. 


L'EXCURSION DE “LIAISON 


l'abbé P. Grondin, missionnaire, de 
Québec: l'abbé Jean Bergeron, mis 
sionnaire colonisateur de Chicoutimi: 
le chanoîne J-H. Touchette, curé de 
Casseiman, Ont; l'abbé Victor Thé- 
rien, curé de Lachine; l'abbé Emile 
Cloutier, curé de Shawinigan: JE 
Laforce, agent de rapatriement à Bos- 
ton; Yves Tessier-Lavigné, professeur 
à l'Université de Montréal: M: Cos- 
sette, professeur à l'Institut agricole 
d'Oka; l'échevin L£on Trépanier et 
l'abbé J-A. Ethier, curé de Valcourt. 
Le jury a dû siéger toute la journée 
afin de Juger les 60 travaux qui ont. 
ge" présentés. 2 Ur 


10 juin Elie. “ 

12 juin—Saint-Malo. 

1% juin La Salle. 

16 juin—Saint-Pierre-Jolys. 
22 juin—Sainte-Rose du Lac. 


2% juin Bruxelles. 
25 juin--Mariapolis.  . 


» 


comm 


LS LAUREATS LA GE TOURNE D 


ui, et PPT CE 


“Liberté”, ver 45 1 let lot © MTS 
Nos acteurs ont déjà été entendus à Saint-Fran- 


À'emstel Dans'iéns ces endroits ils ont remporté un magnique 
Ce soir ils seront à Elie, vendredi à Saint-Malo, di- 

manche à La Salle, mardi à Saint-Pierrg-Jolys. 
ailleurs ils sont assûrés de faire salle comble, car nous avons 
déjà reçu de nombreuses demandes de billets pour les ve 


Là comme 


localités. 


Comme nous l'avons annoncé la semaine désbiice: nous 
cessons, à partir d'aujourd'hui, d'envoyer les billets du bureau. 
Nos abonnés qui ne s'en sont pas encore procurés devront 
s'adresser directement à nos acteurs le soir de la représentation 


les mêmes: 
jusqu'en juillet 1925 a droit à. 


A billets réservés de 75 sous. 


—Tout abonné qui verse le montant d'une année d'abon: 
dcment d'avance a droit à deux billets réservés de 75 sous. 
(Ces abonnements. payés d'avance ne COMRrRTER pas les 
‘| Chaque travail, au complet, ne devait arrérages qui pourraient être düs.) 

3.— D'autres billets réservés de 75 sous et des billets nor 
réservés de 50 sous sont en vente à la porte de la salle, mais 
il est entendu que les abonnés de la “Liberté 


… 


ont tou) jours I les 


: DATES DES REPRESENTATIONS + 


26 juin—Saint-Claude. 

27 juin—N.-D. de Lourdes... 
28 juin—Saint-Léon. : 

3 juillet--Saiñte-Agathe. 

# juillet —Saint-Jean-Baptiste. 
5 DuilletLetellier. 

11 juillet—Saint-Eustache. 

12 juillet—Saint-Boniface. 


Les dates des représentations donpées à Winnipeg, Saint- 
Norbert, McCreary el Transcona seront firées ultérieurement. 


À WINNIPEG ET SAINT- BONIFACE 


Programme des-journées du 7 et du 8 juillet —+ 


tion à la gare et banquet aü Fort Garry: Une 
visite dans les campagnes environnantes .— Pour les 


Manitobains qui veulent accompagner l’excursion | 


jusqu’à Vancouver 


Arrivée des excursionnistes de Ste- 
Anne des Chênes, à Winaipeg, le 7 
juillet, à 5 h. du soir. Réception à la 
gara Union par les compatriotes des 
villes de Winnipeg et de Saint -Boni- 
face; visite des deux villes en atten- 
dant le souper. Automobiles à la dis- 
position dés visiteurs. 

A 7 hi: du soir, banquet au Fort 
Garry pour les excursionnistes; tous 
sont invités et bienvenus à ces agapes 
fraternelles. Les billets, au prix de 
$1.50 chagun, peuvent éfre achetés à 
l'Archevêché de Saint-Boniface, de 
Mgr Jubinville, P.D.“curé de la cathé- 
drale, et du KR. P. Vézina, ULIE curé 
à l'église du- Sacré-Coeur, innipeg, 
avenue McDermot. 

Après le banquet, liberté absolue à 
tous jusqu'à 8 h. du soir le lendemain 

moment dn dé | 

La journée” du 8 étant consacrée ex- 
clusivement au repos et aux visites 
particulières, il semblerait que la pro- 
position suivante devrait rencontrer 
l'approbation universelle. 

Nos visiteurs seraient sans doute 
enchantés de visiter les campagnes 
environnantes et de prendre contact 
avec la vie rurale, avec nos popuia- 
tions de langue française qui n'habi- 
tent pas les villes. Or si le temps 
et les routes le permettent, MM. les 
curés de la ville et des paroisses voi- 
sines ne pourraient-ils pas venir ren 
contrer les excursionnistes avec que!- 
ques délégués de leurs paroisses qui 
ont des autos et leur. faire faire une 
randuunée à travers la campagne ma | 
nitobaine? N'est cé pas que ce serait 
agréable et profitable? Ces compa- 
triotes de l'Est verraient de leurs yeux 
les champs, le blé qui lève et qui 
pousse dru,les troupeaux d'animaux, 
les fermes, les bâtisses et habitations 
de nos cultivateurs. Ils entreront sa 
luér un ami, un parent, une connais* 
sance au passage et reviendront en- 
chantés de ce que nous letr aurons 
fait voir et visiter. 

Retour à $ h. du soir, le $, 
train. 


DO 


pour le 


A ceux du Manitoba qu veulent ac 
-compagner lexcursion jusqu'à 
| Vancouver 
Le prix de Winnipeg à Vancouver, | 
pour un wagon-iit comprenant 24 per 
sonves.: lit du haut, #134; lit du bas, 
$139 — bien entendu aller et retour 
et toutes dépenses comprises. 


1 


Tous ceux qui désireraient faire 
partie de l'excursion devront s'adres- 
ser à M. l'asbé H. Messier, assistant 
du missionnaire- colonisateur, à l'Ar- 
chevêché, Saint-Boniface, ‘Man. Prière 
de mettre sur l'enveloppe: “Liaison 
Française”. Un dépôt de $10 est exigé 
comme garantie. Un ou deux wagons- 
lits spéciaux seront attachés au train 
spécial de Ja “Liaison” au besoin. 


Il est entendu que ceux qui voudront |. 


demeurer plus longtemps dans l'Ouest 
dans le but de visiter des parents, 
amis, etc., seront libres de le faire, 
plutôt que de revenir avec la ‘Liaison 
Française “._ Naturellement leur bil 
let sera honoré sur toutes jes lignes 
des chemins de fer nationaux, jusqu'a 
Winpipeg; mais les lits et repas seront 
à la-charge des intéressés. 

importants ont 
le journal les fera 


SI des chatgements 
lieu entre temps, 


connaître. + 


La “LIAISON FRANCAISE", 
par J.-A. Normandeau, 

Prêtre colonisateur. 

Des programmes superbes, illustrés, 

seront distripués gratuitement aux 

personnes qui en feront. la demande 

par écrit à M. l'abbé J. A. Norman- 

deau, 2£3, Craigousst, Montréal, ou 

à M. l'abbé Messiér, Archevéché, Saint- 
Boniface, Man. 


L 


La crise ministérielle en 


Belgique 
Bruxeiles — M Poul'et, qui fut mi- 
nistre de l'intérieur et de l'hygiène 
dans le cabinet Théünis, a accepté 


l'invitation du roi Albert de former un 
ministère. . 

La crise ministérielle belge dure 
en réalité depuis le ? avril lorsque M 
Theunis démissionna. Le 12 mai M 
Van de Vyvère réussit À constituer 
un cabinet mais,fl fut rénversé 1e #2? 
maf par un- vote du parlement. , 

M. Poullet appartient au parti ca- 
tholique. x 

—_— 2-20 — — 


La population de Berlin 


Berlin — La poputation de Berlin 
et des faubourgs dépasse maintepant 
4 millions . Les chiffres officiels qui 
viennent d'être publiés indiquent que 
la ville compte, g.160.000 habitänts..: 


M. l'abbé J.-A. Ouellet, directegé des 
missionnaires colonisateurs du Déôrhi- 
| nion, a déélaré que les travaux primés 
seront publiés dans les journaux. 
a 


LAUREATS DE-LEXAMEN DE FRANCAIS. 


DE L'ASSOCIATION 


| GRADE XN 


D'EDUCATION, 1925 


Léontine Carrière, Couvent de Saint- 


Postes de radio au Manitoba| prix provincial, bourse de $100:| Adolphe (67): Germaine Labessière, 
Marguerite Houle, Couvent de Saint-| Couvent de Saint-Léon (64): M-Ange 


Winnipeg — Afin ‘Afin de faciliter ia pa- 
troyille du pays par avions, des postes 
de radio sont érigés à Le Pas, Norway 
House, Victoria Beach, et aux caser 
nes de Fort-Osborne, Winnipeg” Ces 
postes seront terminés le 15 juir et 
pourront être en communication avec 
toutes les parties du pays Le con- 
trat pour ces constructions a été don- 
né par le ministère de la défense na- 
tionale. 


Les délégués de l’Associa- 
tion des Auteurs se réuni- 
ront à Winnipeg les 25, 2%; 
et 27 juin 


Une _cer 
et femmes, viendront proçhainement 
À Winnipeg: de toutes #£ provinces 
du Canada, pour assister à la quatriè- 
me convention annuelle de J'Associa- 
tion des Auteurs canadiens, qui aura 
lieu les 25, 26 et 27 juin. Les séances 
se tiendront au parlement. 

Des adresses de bienvenue aux ‘dé 
légués seront présentées par le pre- 
mier ministre Bracken, le maire Webb, 
et le président MeLean de l'Universit 
du Manitoba. M. L-J.  Burpée, prési- 
dent de l'association, y répondra. 

Plusieurs délégués canadiens-{ran- 
çais de l'Est seront présents, entre au- 
tres: M. le juge Fabre-Surveyer, M 
Louvigny de Montigny, M. Paul Morin 
et Mme Pauline Fréchette. 

Des rapports. seront présentés sur 
différentes questions intéressant les 
écrivains et le mouvement de la litté- 
rature au pays. comme les droits d'au- 
teurs, les problèmes pratiques des 641- 


‘ 
ne ae 0 LOI 


teurs et'libraires, la littérature et la | 


vie nationale, étc. 

Le programme comporte des séan- 
ces publiques et des banquets qui ne 
manqueront pas d'être très brillants. 
I] y aura aussi une intéressante expo- 
sition de livres canadiens de l'Ouest. 

Le Dr A-W. Crawford, président de 
la branche locale de l'Association, est 
président du comité d'organisation de 
la convention et E-K. Marshall en est 
le secrétaire. Le comité de l'exposi- 
tion comprend: Rév. Dr John Mac- 
Lean; W:-J. Healy, J-H: McCarthy. 


Mlle Jäckson, H-Gerald Wede, Lisgar | 


Labg, Dr.C-N. Bell, Rév. Dr A-B. 
Baird, M. l'abbé Morton. 


A 


2 ge opt maonsironntnnemnisiitnntatitons 


Adolphe (88). 
Prix paroissiaux: Marguerite Houle, 
Saint-Adolphe ..(88); Annie Jodsin, 


Académie Saint-Joseph (82); Léontine | - 


Grouette, Couvent de Saint-Norbert 
fer 
GRADE XI! 
| Prix provinciaux—(Classe A) Bour- 
se de $50: Marguerite Fourneaux, Aca- 
démie Saint-Joseph (95); (Classe B) 
Bourse de $50: Florence Ayotte, Cou- 

vent de Saint-Jean-Baptiste (94). 

_Rrix paroïssiaux: Anna Lussier, Cou- 
veñt de Saint-Norbert (93): Gabrielle 
Gauthier, Couvent de ‘Saint-Adalphe 
(93); Marguerite Royal, Académie 
Saint-Joseph (92); Géraldine Légaré, 
Couvent de La Broquerie (9H); Alice- 
M. Parent, Couvent de Letdillier (91): 
Yvonne Sabourin, Couvent de Saint- 
Jean-Baptiste (90); Marcelle Couture, 
Couvent de Saint-Charles (87) M. 
pt Desautels, Couvent de Sainte- 


n 
= eme ou 


de Lorette (62). 
GRADE X 
Prix provinciaux — (Classe A) Mé. 
daille de France: Lucienne Dusseauit, 


Académie Saint-Joseph (94): (Classe | 


B) Médaille de France: Olive Guertin, 
Couvent de Saint-Jean-Baptiste (88). 

Prix paroissiaux: Yvonne Larose, 
Académie Saint-Joseph (91); Cécile 
Rioux, Couvent de Saint-Norbert (87); 
Anna Bisson, Couvent de Sainte-Anne 
(86); M-Aimée Lafièche, Couvént de 
Saint-Charles (86); Simone Landry, 
| Couvent de Saint- Adolphe (82); Estel- 
le Boyer, Couvent de Saint-Léon (82); 
Arthémise Dupuis,-Couvent de Saint- 
Jean-Baptiste (80); Eliza Taillefer, 
Couvent de La Broquerie (78);:, Ga- 
brielle Gagné, Couvent de Saint-Pierre 

(76); M-Anna, Marcoux, Couvent de 
Lorette (75); Juliette Lafrenière, Cou 
vent de N.-D. de Lourdes (71); Thé- 
|rèse Guyot, Couvent de Fannystelle 
(61). 

GRADE IX 

Prix provinciaux — (Classe A) Mé- 
dailie: Gabriele Roy, Académie Saint. 
Louise Granger, Couvent de Saint. 
Jean-Baptiste (83). 

Prix paroïssiaux: Antoitiette Boulet, 
Couvent de Sainté-Anne (87); José- 
phine Plante, Académie Saint-Joseph 
(85); Annette Sabourim Couvent de 
Saint-Jean-Baptiste (50); ‘Marie-Jo- 
sephe Campeau, Courent de Saint-Nor- 
bert (79); Germaine Saurette, Couvent 
de Létellier (77); Christina d'Auteuil, 
Couvent de Lorette (75); Yvonne Ko- 
bert, Couvent de Sainte-Agathe (71); 


| 


D 


> 


mm 


\ 


_Saint Lazare, 


Cormier, Ecole Saint-Hyacinthe, La 
Salle (49); Joseph Trottier, Collège, 
dé Saint-Norbert . (39). 
GRADE Vi 

Prix provinciaux — (Classe A) Mé- 
dailie: Florence Schimnowski, Acadé- 
mie Saint-Joseph (99); (Classe B) M 
daille: Louise Augert, Couvent de - 
N.-D. de Lourdes (91). , 
Prix paroissiaux: Augustine Simon, 
Académie Saint-Joseph (94); Hélène ‘ 
Chaput, Couvent de Saint-Adoïlphe 
(94); Jos. Desautels, Collège de Saint- 
Jean-Baptiste (89); ML Norman- 
deau, Couvent de La Broquerie (88); 
Cécile Bonin, Couvent de Saint-Nor- 
bert (86); Germaine Beauchemin, Eco- 
le Ile de Chênes (86); He ttc éme. 
Couvent de -Saint- Y; 
Péloquin, Couvent de nb: à 
(84); Simone Perron, Couvent de Ste- 
Auné (83); L£o Lafrenière, (Couvent … 
de Las (80); Agathe Angers, Cou 

et ter FT Le 

Villebrun, Collège de Saint- Norbert 
(77); Emilia Lanoie, Ecole Saint-Hya- 
cinthe, La Sale (73); Henriette Tré- 
morig, Ecole de Saint-Claude (69); 
Berthe Massicotte, Couvent de Saint- 
Piérre (69); R.-Rélima Dionne, Cou- 
vent de Saint-Malo (63); Yvonne Dé- 
eaulniers, Ecole Lévi, Sainte-Elisa- 
beth; Ada Stewart, Ecole Decorky. 


GRADE vil 

Prix provinciaux — (Classe A) FE 
daille: Noé Chevrier, Ecole du Sacré- 
Coeur, Winnipeg (99); (Classe B) Mé. 
daille: Alfred Beauchemin, Collège de 
Saint-Pierre-Jolys (97). 

Prix paroïssiaux: M.-Marthe Brunet, 
Académie Saint-Joseph (94); Wilhel- 
mine Gratton, Couvent de Sainte-Aga- 
the (90); Anna Mousseau, Ecole du 
SacréCoenr, Winnipeg (98): Eveline 
Bleau, Couvent de Sainte-Anne (86); ° 
Frances Stewart, Couvent de Baint- 
Norbert (93); Irène Sicotte, Couvent 
de Saint-Pierre-Jolys (96); Louis Cyr, 
Collège de Saint-Jean-Baptiste (92); 
Marguerite Remillard, Ecole du villa- 
£e, Saint-Joseph (87); Adrienne Legal, 
Couvent de La Broquerie (87); Cécile 
Saint-Pierre, Ecole Ile de Chênes ($5); 
Juliette Turenne, Couvent de Saint- 
Adolphe (83); Joseph Lamothe, Cou: 
vent de Saint-Frañgois-Xavier (77); 
Doris Ralph, Ecole Saint-Hyacinthe, 
La Salle (77); Angèle Lafièche, Cou- 
vent de Saint-Charles (76); Thérèse 
Jutras, Ecole Saint-Pie, Letellier (73); 
Hélène Deshayes, Ecole Carnot, N-D. 
de Lourdes (70); Aune-M. Arbez, Eco-* 

(Suite à la deuxième page) 
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| me (52): Lucie Brégenult, 


LL Hodl Riel L s 


Teste (T1): Yvonne Jamauit, École 
Mujeanne d'Arc, N. D. de Lourdes (71); 

| {apwmod, (69) :; Jobeyh Chren: Couvout 
+de Baiñt-Charies (66); Raymond Dion, 
Cotivent de Saint Léon (58); Jéanne 

. Haledrget, Couvent de Dünrea (55); 
"Yvontie Gervais, Couvent de Saint-Eus 
ttache (%4); Floreñtine Hébert, Ecole 
Provencher, Aubigny (54); Olive De- 
mors, Ecole Saint-Martin, Sainte EL- 
Ecole 
" Gaäthier, Sainte Geneviève (50) ; Odile 

‘v Arbez, Ecole de Balnt-Clätde (46); 
Fernunde Tarnabé, Ecole Saint-Ple, 
tawAtäilier (45): Rolande.Carière, Ecole 
Coquart, Ile de Chènes (44); François 
mmGalliard, Eco'e Richard, Somerset 
“ FA) 1 François Lord, Collège de Saint- 
“Norbert (35): Aüselmé Lapointe, Eco- 
Mise Prestwick, La - Salle (36) ; Louisa 
l'Bilodeau, Ecole SaintAntoine, Sainte- 
nugathe (36); Marie-Jeanne Fontaine, 
Boble du village, Saint-Joseph (32): 
Lucia Goulet; Ecole La Rochelle, St: 
Malo; Germaine Guyot, Couvent de 
“etPannyttelle; Roger Dupont, Ecole De- 
“.corby, Saint Luznre. s 


fs GRADE V 
+ Prix.proviÂcieux — (Glasse A) Mé-. 
daille: Sstange Cloutier, Couvent de 
Saint.Adolphe (93); (Classe B) Me: 
daille: Roce Scuque, Ecole Saint-Jean, 
Haywood (89). 
Prix: paroissiaux: Roland Cormier, 
Maison-Chapelle, Saïnt-Boniface (92); 
1 Melôise Alary, Couvent de Saint: 
Norbert (88); Jeanne Leclaire, Cou- 
went ide Æsint Adolphe (88); Yvonne 
sQuimet, Couvent de Sainte-Agathe 
" _:<490); Louis Sala, Ecols du Sacré- 
Coeur, Winnipeg (88): Dorothée La- 
pointe, Ecole Prestwick, La Salle (88) ; 
Adrienne Guichon, Ecole Ile de Ché- 
nes (88) ; Jeanne, Gayet, Ecole Dugas, 
Sainte Genéviève (88); Milina Moris- 
‘ sette, Ecole Franklin, Salnt-Jean-Bap- 
sr. diste (87): Philippe Richard, Couvent 
ue Saint-Françcols-Xavier (86); Nor- 
bert Légaré, Ecole Saint-Félix, Dun- 
reu (85); Thérèse Angers, Couvent de 
Saint-Charles (84); Yvonne Fouasse, 
“’Écble Moutcalm, N.-D. de Lourdes 
(84); Imella Boissellé, Couvent de 
Saint-Laurent ($4); Germaine Ron 
deäu, Couvent de Saint-L£on (84); 
Marguerite Muiaire; Couvent de Saint- 
MPiérré Jolys (82); Solange Arpin, Cou- 
vent de Lorette 182): Félix Verghano, 
"Ecolé Saint Roch, La Broquerie (81); 
Gilbertine Lagacé, Ecole ‘Saint-Avila, 
#8yint-Norbert (78; Cécile Morissette, 
“+ Couvent de Fannystelle (78); Floren- 
"ce Lamrt Ecole Avon, Saint-Malo 
(78); Hélène Bellec, Ecole Parthenay, 
" be (76); Nathalia 
Fais, À Couxent de Sainte-Anne 
“Agäthe Hébert, Ecole Pourret, 
gny (72); Jean Ménard, 
Saint Eustache (72): 


LLEL 
LE 


vou 


ce 


Desma- 
(72); 
Aubi- 
Couvent de 
Yvonne Arnould, 


Bourassa, Ecole SainkAktoint, Sainte- 
Afathe (63): Elodie Pêrron, Ecole du 
Village, Saint-Joseph (52) Téorges 


"‘Füflum,” Ecole Decorby, 
(55). 
ET : GRADE IV 
Prix provinciaux — (Classe A) Mé. 
daille: Anne-Marie Olivier, Académie 
“Saint-Joseph (99); (Classe B) Médail- 


(61); 


Saint-Lazare |, 


Félix, Dunrea (81); André Rey, Ecole 
d, Haywoëd (81); Yvonne 

ole Amélié (75); 

de Saint-Char- 


les (75); Léônie Rheanit, Couvent de | 


Lorette (75); Emtle -Gamache, ‘Eeale 
Champlain, Laurier (73); Nap. Ga- 
reau, Couvent de Saint-Laurent (71); 
/ Guillgn, École Provencher, Au- 
bigny (69): Antoinetié 6 Couvent 
de Fannystelle (67); Imelds. Saurette, | 
\Cotvent de Letellier (67); Eugénie 
Bilgdeau, Ecole Saint-Antoine, Sainte- 
Agathe (67); Jeanne Perron Couvént 
de Sainté-Anne (67) Arthur Düpais, 
Ecole Dufresne, Lorètte (66); Jean 
Grenier, Ecole Grenier, Saint Labre 
(62); rénice Fréfontaine, Couvent 
de Saint-Françots-Xavier (611); Alice 
Gervais, Couvent de Saint-Enstaché 
Gratia Dupont, Eéole Decorby, 
Saint-Lazare (59%); Léo Cusson, Ecole 
Rtétard,-Somerser (51) Fügène Gous- 
eau, Callège ‘de Saint-Norbert (48); 
Richard. Bessette, Ecole du village, 
Saint-Joseph (39). 


Nouvelles Brèves 


OTTAWA — On s'attend à la prorv- 
gation des chambres vers le 22 juin. 
M. King a déjà préparé son départ 


pour Londres. 1] désire s'embarquer 
le.:19 ‘ou le 20 juin pour assister à 
l'inauguration du nouvel immeuble du 
gouvernement canadien le 29 juin, 


NANTES, France — Willy Wolfe, 
sauteur polonais, s'est tué. 1] a sauté 
du haut de la tour du pont suspendu 
de la Loire, malgré la défense des au- 
torités, et un coup de vent La fait tour- 
der_et tomber sur le côts, dans. le 
fleuve. 


PARIS-—-Lücien Guftry, acteur fran. 
cais hien connü, ancien directeur du 
théâtre de ln Renaissance, vient de 
mourir à Paris. Il était né en 1860. 


QUEBEC — S. Em, le cardinal B& 
gin célébrera, mercredi, le 10 juin, le 
60me anniversaire de son 6rdination 
sacerdotale. Des discrètes 
Buækeront ces notes de diamant. 


fôtes gi- 


GENEVE — A la fin du mois d'août: 
prochain se tiendra à Genève, sous le 
patronar: du gouvernement suisse, un 
important Congrès de l'Enfant. 

FARIS—Le Sénat a fixé à 68 francs 
la carte d'identité des étrangers, avec 
réductions dans certains cas. 


QUEBEC M. et Mmé Mer 
cier. se sont embarqués pour l'Europe 
veuliredi. Le : et 
foréls va assister au congrès forestier 
qui doit être tenu à Grenoble, 
“rançe. 4 


L'hon. 
ministre des terres 
en 


P, ARIS — Pierr Louys, remarquable 
écrivain français . est décédé. Il était 
âg: de 54 ans. | 


F ARIS -L'astronome Camille Flam 


Il 


‘âge de 83 ans, 


gi se A 


projet de loi Shaw sur le divorces 

projet de loi de M. Shaw con- 
cernant le divorce a été adupté après 
yne longue discussion. ‘On sait qu'il 
affecte sosiement les gd de. 
l'Ouest. 


Lorsque. le Manitoba, en 1870, Ja eus Me 


Colombie-Britannique, en 1871, la Sas- 
katvhewan et l'Alberta, en 1905, en- 
| ‘rèrent dans la Confédération, elles 
étaient souinises à la loi anglaise de 
1858 ou de 1870, selon le cas, pour ce 
qui est du divorce. Or, cette loi an-; 
glaise accorde lé divorce au mari pour 
la seule cause d'adultère, tandis “que | 
la femme doit en plus prouver où les 
sévices où Tà désertion sans motif suf- 
fisant pendunt une période de deux 
ans. L'objet dun projet du député de 
Calgng est * ‘d'accorder à l'épouse le 
droit de divorcer d'avec son mari pour 
le même motif que le mari peut main- 
tenant invoquer pour divorcer d’aveë 
sa femmé”. Le projet est basé sur ‘la 
loi anglaise de 1923. 


Les Canadiens français conte 
Nos députés canadiens-francais, en 
particulier MM. Lapointe, Vien, Char- 
les: Marcil et Fortier, se sont opposés 
à l'adoption du grojet de M. Shaw. Le 
discours le plus fort et le plus impor- 
tant a été prononcé par M. Thomas 
Vien, qui a présenté, én amendement 
au projet, qu'aucun des divorcés, do- 
miciliés au Canada, n'aura le droit de 
se remarier. L'exposé du député dé 
Lotbinière a pris la, forme d'un exposé 
théologique fortement charpenté et 
faisant connaître, du simple point de 
vue chrétien, les textes évangéliques 
de S. Märe, S, Luc, 8, Mathieu et S. 
, Paul qui prouvent l'indissolubilité du 
mariage et défendent le divorce. Il a 
complété sa preuve par les d'cisions 
des synodes angticans et des assem- 
blées générales presbytérienne ou mé- 
thodiste sur le sujet. Son ameude- 
ment-a, cependant, été rejeté au vote 
de 73 à 60, sois une majorité de 13 voix. 
Tous les catholiques ont voté en fa- 
veur de l'amendement de M. Vien. 


Une majorité de 51 


Sir Henry Drayton en a présents un 
autre permettañt de mariage au di 
vorcé, innocent, et le défendant au di- 
vorcé coupabie ‘sous peine d'accusa- 
tion de bigamie et de poursuites léga- 
les subséquentes. Cel amendement a 
de. nouveau été défait, par une, majo 
rité de 43 voix. Nos députés cana- 
diens-français et catholiques, à la suite 
de M. Lapointe, ont-voté en faveur de 
l'amendement, 6ù exprimant de nou- 
veau leur opposition au divorce et en 
déclarant qu'ils voyaient dans. l'ameit- 
dement de Sir Henry “Urayton un 
moyen de restreindre le nombre sans 
grandissant des divorces. x 
loi de M. Shaw a ét5 enf 
ladopié en troisième lecture à une ma- 
| sorité de C1. Chez les progressistes, 
| MM. Beaubier, Woods çt Carmichael, 
| te dernier 6st un Sauaker”, — Chez 
les conservateurs, MM. Doucet et le 
Dr Manion, 


té hmtamne cumrmmquttsse mme mirage 


cesse 
projet de 


et chez les libéraux tous 
nos députés canadiens-françals et ca- 


tholiques ont voté contre le projet 


était directeur de de 
Juvisy et fondateur de la Soticté as- 


tronomique de France. 


l'observatoire 


MADRID — Une bombe a été 
vée dans là cathédrale de 


trou- 
Barvelone 
avant qu'Alphonse y assistât à la mes- 
Une bombe à fait explosion en 
face de l'hôtel Barcelone le lendemain 
du grand ba 


so, 


11 donné en 


De ie Angète Fiota; Ecote-Dugas,-Sainte- roi Alphonse. 
‘Geneviève (97 4). 
Prix paroissiaux: Flore Toupin, Aea CHICAGO :- 

démie Saint-Joseph (98); Adèle Paillf, | les tempêtes ont fait au moins 150 
«re Couvent de Suint Nort bert (97); Irène | victimes ces derniers jours aux Etats 

Garand, Couvent de Salnt-Pierre-Jolys | Unis. : L'Ohio en compte 71, et de cet 

127) ;:Gédéon Dumaine, Ecole Allard, À Etat au Montana les victimes sont 
»… Saint Georges (96); Antoir Saltel, | nombreuses. . 
FR 
LA 
pi Départs fréquents de Montréal et Québec pour. 
nv à et retour 

ÿ Voyage par ta ne pittoresque du Saint-Laurent 
" Paquebots luxueux — Cuisine insurpassable — Service excellent 
Ye Retenez vos billets de bonne heure 

Pour plus d'informations, s'adresser à 
LD a 
W.-C. CASEY, « 
Le 364, RUE MAIN . : ” . . WINNIPEG, MAN. 
ra = 


Î F. osent 


> l'honneur du | Ssim-Bouiface, a déclaré: “La récotte 
PS de-bté,-dans ta Prairie, s'annonce com- 
se “ me elle ne l'a jamais fait encôre à 
La chaleür, l'enu et | Ma connaissance, ce qui veut dire de- 


loi. : 
 ———— 2 4 + — : 
La prochaine récolte de 
blé au Canada et aux 
Etats-Unis 
ER 2e" 4 se” à 


äe 


ÉTAT — M. Andrew Kelly, de 
la Western Cahada Flour Mills, Ltd, 
a déclaré: “La récotté 


puis päs mal d'années. Sauf accidents, 
nous avons en perspective ls.plus gros- 
se récolte que l'Ouest ait encore vue." 

Washington — Le département de 
l'agriculture des Etats-Unis annopce 
que la situation, cette année, ne sera 
pas aussi favorable aux agriculteurs 
américains que l'an dernier. Au lieu 
d'une grosse récolte en un temps où 
le monde est à court de blé, 

s'attendre cette annee 
dement aux Etats 
récolte 
leurs. 

lPlus de la moitié des embltavures 
d'hiver sont abandonutes dans le 
Washifigton, l'Orégon, le Nüuveau- 
Mexique et le Texas, et près du quart 
üans l'ensemble du pays. La récolté 
en blé d'hiver s'annonçait comme très 
rauvre le ler mai. Quant à celle du 
blé de printemps, à la fin de l'été, elle 
sera peut-être meilieure. 


i}. faut 
Ÿ en faible ren 
Unis, tandis que 1a 


sera généralement bonne ail- 


HAMILTON, Ont. — M H-E. Foz- 
tier, gérant de la maisoy Légaré, de 
Qu‘bec, a été Au président de l’Asso- 


ré 


Lorsque l'amendement a été défait, | 


To ; 
pour es | 
qe bp. A ] 


impure ônt été em lo ee, pour 
gs, maux de tête, le diabète, les 

tismes, 1” hvétobiale”" les 
Érnib es urinaires et la maladie 
de cocur. Les personnes qui les 
émploient ne tarissent plus d'é- 
loges. 


qe 


RELIGIEUSES : 

ENSEIGNANTES 
POUR EDMONTON 

er gr 


dans la capitale de l’Al-| 
berta 


Edmonton-— Mgr O'Leary, arche 
vêque d'Edmonton, a dernièrement. dé- 
légué M. Fabbé Auguste Bernier, curé 
de l'Immaculée-Conception d'Édmon- 
toi, avec mission d'abtenir des reli 
gieuses de l'Ascomption de ANicotet 
pour la fondation d'un couvent cana- 
dien-français à Edmônton. Grâce ‘à 
# btenveilunte et très efficace inter- 
vention de Mgr she cu évèque de 
Nicolet, et au dévouerhent déjà acquis 
des religieuses ‘le f'Assomption, éta- 
blies depuis de nombreuses années 
dans Alberta et la Saskatchewan, là 
mission confiée à M. l'abbé Dernier a 


été couronnée d'un plein succès. Les 
religieuses de l'Assomption ont ac- 
cepté de venir fohder une maison dans 


la ville épiscopate d'Edmonton ct elles 
commenceront à enseigner les cours 
bilingues dans nos écoles dès: septeni- 
bre prochain. 

Voici la lettre de pré centation don 
née à M. l'abbé Bernier par S. G. Mgr 
O'Leary, archevêque d'in: 

“Cette lettre a pour but de vous prf- 
sénter M. l'abbé Auguste Bernier, curë 
de-la paroisse de l'Immacul#e-Concep- 
tion de cette ville,.qui essaie de trou- 
ver des religieuses pour enseigner aux 
enfants canédiens-français de la viHe 
d'Edmonton. ; 

“Le bureau des commissaires de 
ville est disposé à engager ces reli- 
gieuses comme institutrices dans les 
grades primaires, et je eus persuadé 
que c’est dans l'intérêt de cès enfants 
qu'ils reçoivent le eur enseignement dés 
Soeurs plut ôt que des laïques. Je eon 
sidérerai donc cela une très grande 
faveur si vous nous envoyez dés réli- 
gieuses pour entreprendre cet ouvrage. 
Je-suis certain qu'elles en feront un 
succès, 


la 


“Je suis votre tout dévoué en NS. 
“+ Henry-J. O'LEARY, 
‘“Archevêque d'Edmonton." 


“P. S. — Môme’ elles pourraient 
commencer une académie pour l'ins 
truction secondaire indépendante," 
H.-J. O'Leury. 

Après les- démarches, 
et négociations nécessaires, 


explications 
M. l'abbé 


Bernier à reçu la lettre suivante de 


la Rde Mère supérieure 
Soeurs de l'Assomption: 
“Monsieur le curé, 


générale des 


“Sur votre demande ct aver l'assen- 
timent et l'encouragement| de $S. G. 
Mouscigneur l'archevêque 
ton, le conseil général de ma commu- 
nauté accelite de fournir en septermbre 
prochaïn, trofs religieuses diplômées, 
pour enseigner aux enfants canadiens 
français dans la paroisse de l'Imma: 
culée Conception, à Edmrentom Les 
dites religieuses signéront avec la 
commission scolaire les engagements 
requis par le département de l'éduca- 


Plusic urs ‘etais meurent 
des atlaques de vers, ét'le pre- 
mier soin des mères devrait 
être de voir à ce que l’enfant 
soit délivré de cette peste, Les 
Poudres à°vers de Miller sont 
le vermifuge par excellence. 
Non seulement celles expulse- 
roût les vérs 4 
êlles agissent comme restaura- 
triées de satilé et comme remé- 
de pour les nombreuses mala- 


 ciation des Manufacturiers canadiens. | diès infantiles, 


© — 


d'Edmon- 


systèmé, mais! 


Ja | edité le Manitoba Pour la : Califer- 


nie, ne semble pas avoir oublié l'Ouest 
Canadien, ce qui d'ailleurs nous sur- 
prendrait. Invité à parier devant la 
colonie qanadiennefrançaise de Los 
Angeles, il s'est souvenu fort à propos 
qu'il avait été l'un des promoteurs de 
la société des “Amis de Riel’ et a 
choisi comme sujet de sa causerle: 
Jéan Louis Riel, père dt fameux Enr 
Riél.. "> 
“Nous lisons à ce! ‘propos. dans 

“Courrier français” de Los Angeles: 
“Lundi soir, devant les membres de 
l'Association Frontenac, M. H. de Tré- 
mâudan fit uné intéressante’et capti 
vänte éâtserle' sur,une page de l'his: 
toire de l'Ouest Canadien. : I] parla 
de Jean-Louis. Riel, plus connu -sous 
le nom de Louis l'Irlande, père du 


—— 


firent pendre en 1885. 


gie de son personnage depuis le jour 
de l'émigration de ses ancûtres, de 
Frauce en Irlande, vers 1660, et d'Ir- 
‘jande au Canada vers 1704, il montra 
l'aïeul s'en allant dans l'Ouest et épou- 
sant une montagnaise à l'Isle à la 
Crosse: là naquit Jean-Louis Riel. 11 
montra celui-ci étudiant, dans le Bas- 

Canada, chez les Oblats dont il songea 
un moment à joindre l'ordre, puis re- 
venant. dans l'Ouest, s’y établissant 
à la Rivière Rouge, devenant chef dés 
Métis-de l'endroit, dépénsant son éner- 
gie à des oeuvres de toutes sortes. 
privées et publiques, . 11 lé montra 
particulièrement au procès de William 
Sayer en la fête de l'Ascension de l’an- 
née 1849; arrachant de force à Ja Cie 
de la Baie d'Hudson, qui était le seul 
pouvoir de ce temps-là dans l'Ouest, 
la piomesse qu'à l'avenir le commerce 
serai, libr2 das ses territoires, et il 
montra que de ce jour datèrent les 
premières heures de liberté de l'Ouest 
Canadÿen. 

“1 dcnelut en montrant que Louis 
Riel a. en 1869-70 et en 1885, se sa- 
,crifia pur les siens, pour que les ha- 


NU Les meilleurs 


athlètes — 


. l'emploient 
Premier aide 
\pour cas de 
meurtrissures, 
bntorses et 
injjammation 
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sident de l'Assemblée législative; M l'abbé N.-C. Jutras, curé | aude des querélles certain que si nous avions été ; 
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Villeneuve, inspecteur général de l'industrie laitière au Mani- | teur de sa mission. Pme 
oba et instructeur agricole du département de l'agriculture]. Tcwours prêt) à aider toutes les Etats du sud 
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missionnaire colonisateur du Manitoba. aisations. Il comprénait qée le de pr 

-€0- 


‘ Au nombre des collaborateurs de cette brochure sur le] cès de nos ; 
Manitoba, il ne- faut pas oublier les pionniers qui viennent survivance lat = res 
relaler bien simplement lcurs débuts modestes et le succés de | l'unios de ions sutour de nos ass 
leur travail: M. Mathias Fijion, de Saint-Jean-Baptiste: M J-B. |‘ rationsies, et depais dix ans 
; Vuignier,-de Notre-Dame de Lourdes; M. Napoléon Boulet, de | s.ntes ceuvres, je puis dire qu'il ne 
Dunren; M. François Madec, de Mariapolis. Ici, naturellement, | s'est jamais lancé un mouvement utile | 
où aurait pu multiplier les témoignages: on $'est contenté delan'sroupe qui n'ait ee le encours 
choisir quelques familles entre beaucoup d'autres qui ont passé | 225 limite du “Patriote”. Nous mar. 
rs gg om ” ne : S chions de TAvant paré qüe nous nôus 
par les mêmes expériences et se trouvent aujourd'hui dans la savions soutenus par cette puissance 
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‘Cette plaquette renferme en quelques pages les rensuigne-| tait. le Père Auclair à fait du “Pa- 
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fucililés incomparables du marché, des Daroisses organisées, [le Père Auclair\ qui parfois ne l'ap- 
des écoles bilingues, des institutions religieuses, des organisa- prouvait pas, allait très loypalement 
tions nationales — pegmeltant à nos Canadiens français de|'"cér dans le journal le. mouvement 
vivre dans une atmosphère qui se rapproche sensiblement de l ‘tds sas | 
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“= : “Tr : ; : | ui l'ont approché disent tout has pour | les picsmiers et les descendants de 1a | Montréal à Winnipeg c'est aussi loin}. Le vendredi 5 juin, la tour on 
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qui se. révéla superbe dans sôn indi- 
{nes paroisses de 100 ans d'existence. | gnation de père de famille ayant une 

Avec du travail et - de l'économie, | fille À caser et ne prétendant la_don- 
qui ne peut réussir au Canada? Que | ner qu'à un parti digne d'elle. ‘ Réné 
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ter travailler ; Mañi DR PE te PR es tu 


vais Canadiens { pli dans ses rôles de domestique et 
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| faisait que traduire le sentiment gé |agonisante sous le souffle morte] de | Que ce sont nos missionnaires et nos | went beaucoup joui de la soirée. 1/a 
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à ceux des nôtres qui, pour une raison quelconque, doivent la |" compter. allant jusqu'à sacrider |se être évité noie lsssses régna pendant tout le tempsique dura 
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| D ien FREMONT bout. La race et l'histoire SERFOE nes de l'Ouest, en particulier. D'un |donner une fière réponse de patrio- Le Po RTE db sé 
onatien MONT. à ; x tre sincère reconnaissance pour le £ 
à | | : ; | viendront. ! bout à l’autre du continent nord amé- tisme ‘à ceux qui persistent à rester Sérais RIRE av'il-nèus.a donné. 
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de M, L Villeneuve); M. l'abbé J.-A. Normandeair prètre-cotc- | a es. Cest ei. plus qu'ailleurs que|le prospérité, il faut travailler pour Liberté visitaient Sainte-Anne. Com- 
fes: 23 Crui due M = P. à ds - COLONISATION nous sommes tenus de laisser sur la | nôtre pays tout entier. me il y avait 106 billets d'abonnés 
uisatcur, 353, Craig-ouest, Montréal . Q.: M. l'abbé H. Messier, vs terre çanadieène la trace ineflaçable| Je suis un Franco-Américain de | placés d'avance, la salle fut vite rem- 
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plie, En dépit des fatigues du voyage 
en camion de Lorette à Sainte-Ante, 
les acteurs ne firent qu'ajouter des 
lauriers-à-ceux-des-deux premières re- 
présentations. 
Maurice fut IMpayAbE. 


toire de géstes comiques semble iné- 


+ nipes à Vancouver, pendant an- 
ce, ses pas mal assurés et l'avenir in- conservent leur foi, leur rage het wa Es na md . wi a ga 
f PE ble, mon cher voisin: je vous remercie | nées. en ‘iravailldnt la terre. J'aime 
certain. langue et leurs traditions ; : 
_____Au moment où le RP. A-F. Au} Dix fais è our L _ = ww” 
clair, O.M.I, quitte la direction seaux de mauvais augure enterrèrent Le prodigieux aceroissement mats- ’ Re qut-40s sn 3 


repasser mémoire grandes choses > 
“Patriote de l'Ouest” pour accepter le le Patriote”, A chaque nouvelle dt- sel de; Canad :; francais dans 6 Re rue à. a tres, que rar a 
poste important de visiteur des écoltes | ficullé. à chaque nouvelle crise, il se | l'Ouest, et -: -sanitoba en particulier. pe < s notre ist de Mar coins ponsables, rministérielles où opposi- 
dans le diocèse de Régina, M. Ray-|trouvait quelqu'un pour prédire sa Bn et le maintien de ieurs positions avan furre de résistance depuis éeax siècles tionnisies, et ignorer le premier point 
mond Denis, président générai de l'A. | prochaine, mais chaque: fois le calme cées, depuis quelques années surtout. pe ce pays et si los-mimes-rauers nee LÉ droit ga! confédératif de s'appe- 
C. F. C., lui consâcre un article érau | imperturbable et l'optimisme du R P. | ous porte à croire que ces groupes | à ts: toners les mére pd léF Canadien partout, sur l'Harricana 
que nous sommes heureux de repro-| Auclair arrivaient à sauver la situa- | francais sont destins à vivre, à sur Prop psc pars FARM) dois mr aussi blen que sur la rivière Rouge. 
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Le Père Auclair quitte le “Patrio | Certes, cet optimisme àvait pérfois s'annihiler, se détruire, parce qu'une |‘ | duchesse à compatriotes dou; la noble mission a 
ta!” Cette nouvelle, attendue et pré été d'ouvrir un Canada français plus 
grand pour }a gloire et l'honneur de 
l'Eglise et- de la race. 


ce qu'on dit, à maintes jeunes per 
sonnes avec sa maghifique mousta- 
che. empruntée. Hector Allard, crain- 
Uf ce soir, — on n'À jamais sû pour- 
quoi — chanta “L'Eventail” de Masse. 
net. Rodolphe Bélanger est de plus 
eu plus indigné quand on veut lui en- 
lever presque malgré lui sa Cunégon- 
de, sa sueur, son sang, le sang des 
travailleurs. Paul Dussault sut se 
faire âpprécier au piano et se montra 
accompagnateur accompli. . 

La séance Üerminée, le RP; Ro- 
berge, CSS.R, curé de Sainte-Anne, 
voulut bien remercier les artistes de 
là Liberté et faire leur éloge. L'hos- 
pitalité charmante accordée à ceux-ci, 
au monastère, par les RR. PP. Ré- 
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” sacré sa vie et donné tout son coeur. lebliks de faire luüiméême toute la be |à tous les peuples. La langue est par | moyens de remplir cette mission pro ZW. VILANURE. 
Le directeur du “Patriote” . sogne. pour avoir une idée des diffi-{ ticulière à use mytion qui a une his | videntielle am Camsda d'abord: obéis . Uniieke, Abitibi, P.-@ 
I n'en fut pas le premier directeur | cultés Qui s'y présentent Combien |'ioire propre, un pays spécial, un passé | soms à ès désirs qui doivent être de: | au 
de fois n'ai-je pas surpris le Père Au-l'national et des espérances d'avenir | ordres pour nous, si môus voulons GE + PR re ch 
rice, O.ML,, qui, pendant un ceriaiu}eilair. dans Fateller, les mains pleines | Notre foi a été nôtre étéSdärd joe Tatenig soi moigs compromis si noù | MONTREAL — Une vague de chs- 
temps, diriges avec talent et dévoug | d'encre, en train de remplacer :n ty-| langue est le plus puissant élémenc | voulons Que nos cafants marchént sur | 
meat duntinées chancelantes du | posraphe qui manquait, assurant -ainsi | pour repousser toutes les absorptions les traces de leurs digues aieux. et] Québec: la température est lourde ei 


! se passe de commentaires. C'est 
une tradition, il est vrai, et les acteurs 
e peuvent que se féliciter d'avoir été 
leurs hôtes pendant ce bref-séjour où 


eme ce a 


cet Lonneur revenant au KR. 1" M 


noùveau al: mais Jorsque le Pâgella sortie. gravement coxpromise qui cherthent à nous Sisimiler et à} remplissen: leur miss sans fuibir | ascendante On n 
Auclair en accepta la succession, le numéro de la semaine. * nous confondre avec les autres races | jusqu'an bout!” , 
; ù à PTE e. 4 ; j 
. “+ + : : D ; s à 
L L ho à %. 
' dr i Ÿ 
RS Een nn nt À n ren. 
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[cordial à nos jeunes amis. . cr 


de découragés, de défaitistes qui se|°2 2 connu nos millionnäires depuis | 2VeC une grâce aimable “Obstination” 


| souvenir de La Broquerie. La, 


| prémiér rang parmi les” centres fra | 


Pour faire connaitre le Ma: 


de dimanche dernier à Saint-Bonifagé. 


| qu'un nombre considérable de persomæ : 


pulsable.. René Mager parut plaire, À 


reculé, # 
breuse, 
Les acteurs 
sir de trouver la salle toute 
grâce aux membres du. cerc di 
rairé Snint-Joachim, dont M. Deglau: 
riers eat le digne’ président, Tout 


cela à 616 fait gratuitement. Morel 


de leur rude voyake en automobile, 
eu cangt et à pied, furent si bien né 
confortés par le succulent souper ;de éo 
M. le Curé qu'ils se sentirent de not  ! 
veau tout à fait en forme au moment - 
d'affronter le public. L'hospitalité dé 
l'abbé Giroux est bien connue dejtonf | ' 
ceux qui ont eu l'ocçaston d'en: pre 
fiter et nous tenons à remercier d'uns 
manière lotite spéciale lé sympathique E 
curé de La Broquerie, ainsi une: note \ # 
ami J.-0. Beaupré, qui # bien voÿlf | ” 
recevoir quatre d'entre nous ;cheg li 
dimanche soir. RUE 
Bref, malgré, la contrariété provæ 
nant de l'était déplorable des routes, | 
les acteurs ont emporté un excelleht 


cordialité avec laquelle fs ont, été 
reçus par toute IA population ete 
véritable encouragement donné à +4 
tre journal placênt cette paroishé 


çais du Manitoba. 1% M: 
Au cours de la .soiréé,. Mile: Geo 
£ina Savard, de La Broquerlke, nous * 
a donné avec talent un morceau de ; 
piano. À PE 2e 
LE CHRONIQUAUR,. DETURES 
N'oubliez pas qu'une année payée  . 
d'avance à la “Liberté” vous donne 
droit à deux places réservées, ; sf 


Be ne TA D 


nitoba français par leradio 
| + AUS, Ce 

A la suite de la publication dé # 

compte rendu du concert de ‘la :Cho 
rale de Saint:Boniface dans notre der: 
sica” a réçu de M. D-R-P. Cpats,dle 
sympathique gérant de la station de LA 
radio CKY, de Winnipeg, la leitre.asf 
vante qui renferme, on le verra, uge 
suggestion très intéressante dont noës ”. 


le remerciows vivement. ya 0 7 

“J'ai à vous femefcier sincèrement 
pour vos bienveillants commentaires 
au sujet de notre émission du concert 


“Vous serez heureux d'apprendre 


nes m'ont communiqué, par télé, 
le plaisir que leur à câus ce splen: 


ut 


de remarque, un grand nombré de codé 
qui ont ainsi exprimé leur satigféæ . | 
tion sont des personnes de langué 48: | 
glaise, à qui pour un grand nomtte 
la langue française n'est pas famille, : 

11 me semble certain que ces concerlis ‘ : 
de radio feront beaucoip pour prom@w  : 
voir la bofne entente entre noug tt 
peuvent aussi. attirer de nouyesh au 


çais qui résident! actuel ent aux | 
Etats-Unis. Je cro!: jque chacun des 

concerts: fränéals inensuels : 1114 
comprendre une causerie de €ing/mf 
nutes sur les attractions de Sainf-Bo- 


niface et autres centrés f de) 
la,province pour les enr Le 
les colons et les toutistes. Mon 
rience à Montréal me dit qu'un 


Chapeaux de paille pour filettes—Liflérentes nuances. Régulier jusqu'à 

5150. 1ime vente anniversaire ,,..,..4,:....sssuvis PRE «79 

Chapeaux de fillettes—HNégulier jusqu'à #3.50 | $1 69 
| 1lme vente anniversaire .2%,.,...i...urssunismunesesssnuuss F E 


| Des préparatifs ont été faits : 


dnphontanre ve 


nb. 


| à "9 = Vente 


POUR DAMES-—Nous avons une des plus belles variétés de chapeaux. Ces 
chapeaux nous sont arrivés récemment pour l'été; Îls sont spécialement réduits 


aux. prix de vente anniversaire asus jusqu'à 66.50. 2 5 
18me vente anniversaire ..@uu..c.ssus cvs emeurrsmns du ééunses $ a: 


Chapeaux pour fillettes et enfants 


Chapeaux et bonnets d'enfants—Régulier jusqu'a #50. 
18mée vente Lens sabene ri . 


VETEMENTS POUR DAMES ET ENFANTS 


Robes en voile pour dames—Hégullier jusqu'à #10,00. 
18me vente anniversaire $1 95 


Nous avons quelques robes de noceë en satin fin earn(es voile, 
Régulier jusqu'à-#445.00,: 1$me venté anniversaire | 


Robes en et en LE enshe 
Robes e en chambrai pour dames—Régulier jusqu'à #1.75, 8 
1fme vonte BNIVOrBAÎPS ... sic socooononcosono sons tesece 9 


Jupes pour dames 
Jupes en serge pure laine—Régulier jusqu'à, $8.00. 
18me. vente anniversaire 


Pour fillettes et enfants 

Robes d'enfants, en guingan—18me vente 
AUMIVOrgaIES . . sl. ssrc son séos sedasoversas ee done ses soc 0000004 
Jolies robes en guingan pour fillettes—Grandeurs 6-14. Régulier 
5225. l8me vente anniversaire ...........................,,..,. $1 29 

Vêtements tout faits poûr daines 
20 costumes pour dames—En serge fine et en tricotine. Régulier 
jusqu'à #$30.00. 1$me vente anniversaire $8.95 
Manteaux de dames—En gabardine bleu-marine et faon, confectionnés dans 
les nouveaux modèles ma$culins. Régulier jusqu'a $25.00 
1ême vènte anniversaire ....:......soo conso secoue ca Too ces 
imperméables pour dames—Régulier jusqu'à ,$10.00 


1$me vente anniversaire PART D DE PE DE TT dhssesodi $3 95 


Sous-vêtements pour dames et enfants 


Camisoles et caleçons d'été pour dames—Régulier 50 sous. 


IS$me vante anniversaire ......,........:...,......s......s Devos \ 
Camisoles d'été pour enfants—Régulier 35 sous. 

i£me vente anniversaire .....................ososr0o oo ame ce 
Pantalons bouffants en jersey pour dames—Régulier 76 sous. 

LRMRS VOUS MMRMINNPORÎTS :... nos oo cos screen oseosossese ce 
Cache-corsets en crêpe de chine pour dames—Réguller jusqu'à $1.50, 
1£me vente FT Re 


as pour dames et enfants 


Bas en soie pour ; 2es pou et toutes les nuances à la mode. DA 
Ragulier Josau à $1.00. 1ème vente anniversaire 


e vente anniversaire. 


© Pâte à dénts—2 bdites 


‘Papier à lettre en boîtes—Rég. 


C'est une 


STE 


l'a thus 


commence 


GRATIS -GRATIS GRATIS 


$300.00: donnés en prix, gratuitement 


Vous aurez droit’à un coupon pour chaque dollar de marchandies que vous 
dépenserez pendant cette vente. 


Le dernier jour de cette grande vente, Son Honneur le Maire Swain, de 
la ville de Saint-Boniface, tirera les numéros gagnants. 


; LISTE DES PRIX 
ler pe cabinet, valeur 


$175.00. 
2me prix—Manteau ‘‘Marvella’’ 
dames, valeur $50.00. 
3me prix Violon, valeur $30.00. 
âme prix-—Accordéon, valeur $25.00. 
me prix—Sac de voyage en joli émail, 
": valeur. $10.00. 
6me prix—Complet à deux pantalons 
, pour garçons, valeur $10. 00. 


pour 


—. 


ICE | 

. AS 

Sucre granulé—Par sac de A $7 50 

« À dd 
100 livres |.............,..4. esse Rosso osee e 
(Avec chaque achat d'épicerie) 

Thé noir, ‘Grange Pekoe” No 1—La livre: _B9" sous. $2 85 

Un paquet de 5 livres .................. ÉD . 

Tomates en boîtes 2%—La botte #4 > - Pommes évaporées—la livre #4 .19 
Par caisse de 24 boîtes 8441 Paquet dé 10,livres #1.50 

Blé d'inde en boîte—La- boîte . Prunes en boîte—La livre # .11 
Une douzaine de boîtes . /CA2AO 25 livres #2.25 

Pois en boîte—Lla boîte # # .15 Ris de Siam-1 3 livres pour #1.00 
Une douzaine le boites Æ. #1.70 \ 25 livres-4 #1.75 

Confiture pure—Toutes lesessences. En Biscuits nodn—Æn boite de carton de 
seaux de 4 livres. 1Me. vente anni- 4 livres s ,75 
versaire .69 Boite de $ livres #1.35 


éCorn Stareh”—3 boites pour . #43 
Savon “Royal Crown” — 25 morceaux 
pour #1.00 


s 


$ 
Raisin Musentel ré" Premigre or 


3 livres pour 
Par boîte de#6 livres :- 


+285 


“Articles Divers à 18 sous 


Gants de dames—Rég. 30 sous, 


POUF ses sestae does tre DOUT .sm..-esserersesdrs res e 
Peignes—Régulier 35 sous, à 8 Bas de coton pour dames—Rég. 
DOUT sr mode dead escvete .l 35 sous, 1$me vente anniv....... 


Bàs courts pour enfants—Rég. 


1$me vente sistrotiiire a dort to see eee sc te 
Bas à côtes pour garçons et fillettes—Régulier FREE 0 sous. 
Pointures 5-10. 18me vente anniversaire: la paire co Re desde 


. 1 5, 
Marchandises à 


Guingans à carreaux—Grande variété de Se ulier 30 sous. 1 » 


18me vente anniversaire: la verge .....,7......,...:..,: 
rs 
L2 


Tissus imprimés—Régulier 35 sous la e. Ê 
1$me vente anniversaire: la verge Énnonaovensess co geo srovesse een 0 06 
Coton blanchi—Régulier 25 sous, 

18me vente anniversaire ..: 


ur notre 18me vente + “ab 
. 18me vente anniversaire 


Chaussures de Dames 


$Souliers à courroie et 
‘‘pumps’’ pour dames 

350 paires de souliers en cuir verni 
—Régulier jusqu'à $3.50. 88 
18me vente anniversaire .. e 
Sandales en cuir verni pour dames 
18me venie anni- 
versaire $2 45 
Souliers à courroies de la plus haute qualité, pour dames—En cuir verni, 
chevreuil, suede et satin Les plus nouveaux styles. Potntures 
2:,-7. Régulier jusqu'à 5900. 1$me vente anmversaire ......... 
Souliers et sandales en cuir verni et à courroies—Pour ang 
filles. .Rég. jusqu'à $250, 1$me vente anniversaire .... 
Bottines et souliers pour enfants—Régulier jusqu'à $17 
US VOS OR 65 4 Nue» de ele Ra Ten Ve CE Co TE 


Soutiers de tennis pour garçons—Régulier un à #2. 00. 
1S$me vente anniversaire 


SOULIERS BLANCS ET SOULIERS DE Se 


[ 


36 sous. 18me vente arniversaire.. e 35 sous. 18me vente anniy.…...... 

J 7 
Sous-vêtements d'été pour sp à 

enfants. Rég. 30 sous, pour ..... .18 chasune. 18m3 vesle anniv... d 


Chaussettes en coton pour hom-. 


Jarretières d'enfants—Rég. 30 mes—Rég. 30 sous, pour 


18me vente anniversaire... e 1 8 


sous. Casquettes “Jazz”—Toutes les 
Bracelets élastiques pour .18 couleurs. 18me vente anniv...... 
hommes ........:,..... prsvsosse Cravates pour hommes—Régulier 
— Jarretières ‘pour hommes— .18 jusqu'à 50 sous, pour ......,.,... 
18me vente anniversaire .,..,... er phe 7Ae vente ; 18 
anniversaire . 


Ceintures pour dames et enfants 
—1#me vente anniversaire ...,.. 
Bretelles pour garçons— 

18me vente anniversaife" .18 
Ceintures pour hommes— 

18me vente anniversaire .18 


Boutons de poignèets— 

18me vente anniversaire 
Cateçons pour garçons— . 
Téme vente anniversaire :....,. 


Ruban—Rég. jusqu'à 35'sous. 
18me vente anniversaire 


Avis Important pour Dames 
NOUS AVONS PREPARE POUR CETTE VENTE DES 
BOITES-SURPRISE A 


25 sous 


Ces boîtes-surprise sont garanties contenir le double 


de leur valeur, et vous y trouverez de menus articles de 
fantaisie, de la dentelle, des broderies, des garnitures, ete. 


\ " ESSAYEZ VOTRE CHANCE 


A té fait, parle fe irgventes de le MAISON ayons 


| N, ous'avons “réduit les prix de notre stock entier, sans nous soucier de la valeur régulière. Nous vous vite 
e pour, tous ceux qui désirent épargner de l’argent. 


,… LA MAISON BLANCHE LTEE 


uw 7 


VENDREDI, le 12 JUIN | 


A9 HEURES PRECISES DU MATIN ‘ 


* 642. 


; dqus ee mois, RE que 
eue. 


Vente L 
15 jours 


Vêtements pour Hommes 
et Enfants 


Complets en tweed et en 
serges bleues 


Complets pour hommes et jeunes gen 
—De qualité supérieure. Nous avons 
aussi des modèles “conservate en 
tweed rayé ou uni et des complets en 
worsted. ‘Les plus nouveaux modèles 
et styles pouvant satisräire tous les 
goûts. Grandeurs 44. Régulier 


jeu Late otre plus grande 
offr 

anniversa re $18. 00 
Complets. pour jeunes gens 


Grandeurs 34-37 

75 complets pour jeunes gens — En 
tweeds fin, coupe de première classe. 
Seulement dans les grandeurs 34-37. 


Rég. jusqu'à $230.00. $ : 
18me. vente” anniv..... 1 1 95 
Serges et tweeds 
Complets de la plis haute qualité— 
En tweeds de laine et serge indigo, 
les plus nouvelles nue dé tweeds, 


JETPUE Réguliér 
jusqu à $45. 00. Grandsuts 35-46, 18me 


vente anni- : 624. 95 


versaire . 

Imperméables pour hommes 
En tweed et Paramatta—Régulier jus- 
qu'à $12.60. 
anniversaire 


Complets de garçons - 
En tweed, genre Norfolk—Avec deux 
pantalons bouffants. Brun, gris et 
bleu. Une des plus grandes occasions. 


Rég. jusqu'à $12.60, 18mé $6. 95 . 


vente suaiverseiré 


Chemises d' ones ot Pre sal, avec collet séparé. Téutei les “di ‘38 
grandeurs. ‘Régulier jusqu'à $2.25, 18me vente anniversaire 
Sous-vêtements pour hommes—En baibriggan. Camisoies et nivo 59 
Grandeurs 34-44, Régulier 85 sous. 18% vente anniversaire . 
Combinaisons balbriggan pour hommes—Grandeurs 24-44. 

Régulier jusqu'à $2.00. i8me vente anniversaire 
18me vente anniversaire 


jusqu'à $1.50. 


Chaussettes en sole lille—Régulier 50 sous. 


18me vente 1! 
anniversaire: 3 paires pour < 


Salopettes pour hommes—Rayées et noires. Régulier $2.00 


18me vente anniverssire ....,,,.......... ; ss M vite à di : : tre ; $1.18 


Cravates en tricot de soie—Régulier jusqu'à 65 sous. 
18me vente anniversaire 


Chaussures d'Hommes 
Belles chaussures d'hom- 
mes, noires et brunes 
Eu eur de veañ russe et 
metal" TMarques anglaises et bouts 
hauts. Régulier ‘jusqu'à  $6.50. 


18me vente anni- 
versaire 


“gun 


Bottines et souliers 


première qualité—Dans les derniers styles. 
00. 18me vente anniversaire 


Bottines de travail pour hommes 


En cuir de chevreuil noir et brun—Cuir durable garanti. 
Régulier jusqu'à $6.00. 18me vente annive:3aire 


Marque d 
jusqu'à $ 


# La Maison Blanche | 


“ur gt je anpirereaire fillettes et enfants. Régulier jusqu'à 69 Es * MAGASIN A RAYONS à LIMITÉE. 
ae") x à de. PRO ORRENRE MP Téléphone N 1183: 15-17 Avenue Provencher, St-Boniface 


re: eee 0% re glorieux parut 


L que, la souvelle suime Fhérèse l'a fait autres u5e VOIS certaine du ., x 


_ La sciencé" ménagère mel a Hp que un SLT de reine, 
} d'Etharita, l'économie domestique. agi comme une CE male hors de 
Let cr des UE À: Pme her please 
D cf ie tend de come pendant qu | Croire qu'elles sont maltressés de maison parce parcs de vs grands nai le «Peur co. 
s'etorçait de rejoindre un Indien pour | qu'elles sont mariées et qu'élles ont une mai- Me une malade, erié comme une sourde, rai- 
w préparer à ls mort. A. son à diriger. Eee i-plupart ignorent Le sonné comme lune folle. . 
Jègues. né à Orléans, le 10| lui conseillaient la fuite, à rée |science ménagé ‘ : Les enfants, la connaissant, Jeleseit paièer 
1001, arrivé an Canada | des terribles lroquois, 11 répondit: ms eg 2 a de meet nodé adn on Shoes de ve; due ous 
torturé par les Iroquois à Osser- | “Xots allons mourir, mes ; 
Aufissville, Etat | Dieu, gafdez la fol, et que 1 mort} nés, l'argeni, l'incurie y aidant, s'en va vite. No J. TISSIER. 
40 milles d'Albañy) | vous trouve oceupés &e Dieu!” -. Les unes sonf parésseuses'et ne peuvent — 
r'oÿ met à mort s09 coïs- Chabanel, né au diocèse Varie PR j BAGRE-COE 
4 Goupil; . sh cils siens le 2 février 1613; drrivé au sénbhbt fe pr Peer, Parrain à PRIERE UR 
Îæes: En à Cm ms 0 sue: 2 à Diet Gi tt coup et donnent peu de confort à là famille. 1e rés at réduire Son eu 1 
© en France; vs à Rome, où !l est reçu | la foi Ou bien on travaille toujours mais on n'éco- Deja apte Dhsionse-Fiee eRbtesiS, son desie: 
el € à Lg pNird e D 0h à percées: on fait Vqus m'ouvries les Bas. et je my suis Jets: à 
” score lé griviège de dire la messe 1 du m À nécessaire. Le super, chosé: | Heureux qui sait € ét soeter vos Brok 
avec 1 es doigts mutilés, re | | Anjou : si nécessaire! ? ; Qui savoure en CE: 
‘vient © en 1644; | de 1607: se consacra à ls Comipagnie ‘On Àà : ; 11 jette au “vent du s il 
L 4 fée Uloot À & as J On set Me repas savoërè ni Kine regretté rien vatns perdus. 
Tomas re ds at dis ds toilettes’ élégantes, ri Fi al de plaisir. ds soie Hdadl Li SE 
foi, après d'affreuses tortures, par La table, la lès villégiatures, On Re, Ne à puiser la grâce du pardon, vd 


dante, or jette litiéralement l'argent à la rue. 
‘vellolrance en Pourvu qu'on boucle D blues à la fin 
‘ faire chez les de l'année, tout ira au mieux dans le meilleur 
‘Laurent.‘'en 1626, part pour la Huro- des mondes.‘ Or, vouloir arriver. juste, c'est 
"rs Qunés lquefois ne päs arriver du Fout 
» ch . quelq ne arriver ut ou arriver 
. mn 162 et repasse en ‘France 
tour s5 Canada çn ses jamais pressés, risquent, en n'arrivant qu à 
missions huromhes temps, de-voir: partir le train sans pouvoir y 
rienne, où, après un fructueux miais- monter. à RATS , 
wep el Le sert en haine de ‘ ‘Hest bon, en voyage, mugà quelques mi- 
nes À cccaamgr Enr Y:}, où il avait accompagné le P. Jo- a 
+ snsèt 1 “1000 DL Emi 


cé à le faire dès qu'elle arriva à la 
patrie céleste, on en à un signe évi- 
sf dans la mystique pluie de roses 
t la promesse ingénue for- 


huortobre 1618: arrivé än Canada én} Honneur’ à la Francé qui nous donna 


le don de Dieu, répandue sui terre et 
qu'elle continue d'y répandre. 

. L'auguste orateur exprima le désir 
que tous les fidèles imitent Thérèse, 
“Si cette voie dé l'enfance spirituelle 
se vuilgarise, conclut-il, on voit sans 
peine combien sera facilitée la réfor- 
me de la société humaine que, dès le 
début de Notre Pontificat, et surtout 
en promulguant le jubilé, Nous Nous 
sommes donnée pour programme. Nous 
faisons done Nôtre la prière par la- 
quelie sainte Thérèse de l'Enfant-Jésuüs 
a clos le précieux livre de sa. vie: 
“Nous te supplions, Ô bon Jésus, d'a- 
baisser ton regard divin sur un grand 
nombre de petites âines et de té choi- 
sir «me petite légion d'âmes victimes 
sür la terre, dignes de ton amour.” 


Jésus Enfant, dont elle avait joint le 
nom au sien, Quiconque vénère donc 
Thérèse, vénère et loue en même 
temps sans aucun doute le divin ex- 
emple qu'elle a reproduit en elle. 

Lé Pontife exprima alors  confan- 
ce que naîtrait dans les âmes des 


Le Souverain Pontife Pro- | chrétiens une sainte avidité de tendre 
en exemple aux fidè- | à ceue enfance spirituelle qui consiste 


‘“Petite eur à en acquérir les sentiments et À ac- 
rer F1 de complir, par l'exercice de cette veriu, 


ce que l'enfant ressent et fait tout 
naturellement. I! montra la perfec- 

Le courrier d'Europe nous apporte |! tion avec laquelle Soeur Thérèse y 
des dé:2Ms sur les :mposantes fêtes | était parvenue jusqu'à en paraître pos- 
de In canonisation de sainte Thérèse |-séder la nature angélique plutôt qu'u- 
de l'Enfant-Jésus Nous noterons seu-|ne vsture humaine Il ne faut donc 
tement jes paroles prononcées dans la | pas s'étonger si s'est vérifié en elle le 


: es — 
circonstänce par le Souverain Pontife | mot du Christ:- “Quiconque s'’humilie- 
Après l'Evangile, Pie XI, dans une | ra comme ce petit enfant, c'est lui qui . Rétraite fermée 
passé us 


_ homélie qu'il prononçs assis au trône. | sera plus grand dans le royaume des 

dit sa reconnaissance. à Dies pour la } cieux” 

consolation qui lui avait été donnée “I a donc plu à la-dirinté bonté, 

de metjre, la première au rang des | poursuivitil, de la doter et l'enrichir 

saints, la vierge qu'il avait, la pre-| d'un don de sagesse vraiment éxceh- 

mière aussi, an début de son pontif- | tionnel Dans l'enseignement du caté- 

cat. éievée aux honneurs des bieuveu- | chisme" Thérèse avait puisé la pure Celles qui désirent suivre cette retrai- 

reux, celle qui avait pratiqué j'enfan- | doctrine de la foi: dans le livre d'or|te “voûdropt Wen envoyer leur adhée- 

ce spirituelle, inséparable’ de la ma-|de l“Imitatior de Jésus-Christ”, l'as. | sion le p dt possible au Couvent 

 æmanimité. - _: c ;la-mystique-dans-les-ouvrages de Saint ha: " Maison-€ 
Le Pape rémercie Dieu aussi de pou- | de son Père, saint Jean de la Croix |-Pelle de Sain£Bdniface. 

‘voir, comme Vicaire de son Fils uni- } Elle avait aussi nourri son esprit et 

que, redire et inculquer à tous du haut : son coeur de la méditation assidue des 

de cette chaire de vérité, une lecin Eimes Eerures, mais c'est cet es- 

‘très salutaire du Maïtre L'auguste prit de vérité qui lui a découvert et 

arateur retraça la scène où Jésus dé- ! manifesté ce qu'il a coutume de C4 | Coeurs de céleri “à la parisiénne” 

clara à ses disciples: “Si vous ne de Dcher aux sages et aux prudents et de Faites bouillir 3 pieds de céleri pen- 

venez pas semblables À de petits en- Le aux petits, “car Notre prédé-| 4ant dix minutes: laissez refroidir et 

fants, vous mentreres pas dans le }cesseur immédiat l'atteste, la science | mettez à tremper dans la sauce sui- 

royaume des cieux” Pour avoir pé- | des choses d'en haut fut si consommée vante: une cuillerée à table de mou- 

métré à fond cetté doctrine évangéli- | en Thérèse, qu'elle a pu tracer aux| tarde, du sel et du poivre, 3 cuillerées 
d'huile d'olive, hne cuillerée de vinai- 
gre et quatre fileis d ‘ichois préparés 

à l'huile. 


Cervelles de veau “à la Milanaise” 

Faites bouillir les cervelles, quand 
elles sont cuites retirezles du feu, 
roulezles dans des oeufs et des miet- 
tes de pain Faites rôtir tranquille- 


; Une tééalie fermée pour les jeunes 
filles aura lieu du 2 au 7 juillet çheé 
les Missionnaires Oblates @d 8-0. et 
de ML, au Couvent de Notre-Dame du 
SacréCoeur, à SaintCharles, Man. 


passer dans la pratique de sa vie quo | Le Pontife dit les ardeurs de 
tidieane. Et cette vole d'enfance spi | rité qu'alluma en Thérèse cette abon- 
rituelle qu'elle avait enteignéé par la } dante participation à la divine lumière 
paroke etBar l'exemple aux novices Let à la grâte divine. Un peu avant 
de sûn mémastère, elle l'a de plus en- | de quitter la vie, elle put avouer cän- 
scignée an reste du monde par ses |! didement qu'elle n'avait rien donné à 
terits ls ont été répandus dans lu | Dieu, sinon son amour et la éétermi 
mivers entier, et personne ne les a } nation de travailler par amour pour ment. Mettezles dans un plat et éten- 
lus sans en épris et sans les avoir | Jésus uniquement, afin de lui plaire, dez dessus une sauce milanaise que 
relus plusieurs fois avec La plus gran le consoler son Coeur très saint et} vous préparez avec du spaghetti, de 
de jouissance et avec prost spirituel | de procurer le salut éternel des âmes | ]1 sauce aux tomates: des truffes, des 
Cette tonte candide jeune fille, qui a pour qu'elles puissent aimer éternel- |ehnasignens et de la langue. 

Éteurt dans le jardin fermé du Carmel, l'iement le Christ. Qu'elle ait commen Pommes de terre “Delmonico” 


‘Les PESTE, de la Leu” 


re houillies; placez dans une casserole 
Prix du die trimestre 


chaude avec du beurre; couvrez d'une 
‘ ° (Mars, tvril, mai} 


sauce à la crème: étendez déèssus dû 
ler prix (5806 de livres): V. Gabillon OMls Sacred Heart, Alta. 


fromage émincé et des miettes de 
pain. Laissez cuire 15 miautes dans 
un fourneau chaud 

Filet de flétan pané 


à , Coupez uu filet d'à peu près 5 où 
Pme prix (8256 de Livres): Jean Lambert, Saint-Pierre-Jolys, Man 16 pouces. Lavez, séchez et assalison- 
Ime prix Fes nrres): Chartes Jacob, Saïnte-Rôse du Lac, Man. |mez; roulez dans de la farine et dés 


2 


Prix du mois de mai Les cors rendent les pieds 
marche 


; (Sèries Nos 21 à 24 inctusivement) Loris fée E 


À, syntaxe due. torture. mais Hollow4y"s 
À Er \ronne Fréchette, ee 2" Du 2 Ma | Corn Remever est un remède 
N,__ sue au: Litee Gatelier, Sani : AID oYs, Man A 58 de amis ion d: 
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# 


mr 


ï 


‘une 
md pure qu one ont À - te mari 


videuses de bourses, remplissent la vie, Sous Car notre âme ést semblable à Ia Samarliaine: 
couleur d'être généreuse et de n'être pas regar-…. 


trop tard. T'els les boyageurs, et les voyageu- obtention plus dé soif dans lé désert, k 


pra * 22 


ts : dès son vivant, ellé à déjà, par | 


ne vañt mieux que dè monfer des es- 


Nous avons soif, Holgneur, conne ans. votre don. 


Non, nous ne voulons plus des puits fangeux du monde; 
nous boirons À votre di Coeur; . 

N'êtes-vous pas l'eau vive et la source profonde? 

A notre âme altérée'il faut votre liqueur. 


Donnez-nous de votre eau, Seigneur, à pleines lèvres, 
De cette eau qui jaillit de votre Coeur ouvert, 
t nous serons guéris de nos mauvaises fièvres; 


Vous êtes l'eau fertile, et.le sâng, et la vie; 

Nul.ne vivra vraiment, s’il ne vit pas de Vous! < 
TÀ la vie éternelle, en vous l'on communie; 
Jésus dans votre Coeur sacré recevez-nous! 


LÉ —<— 


miettes s Apain/ Fahéä tour dans du 
beurre.. TServeziavec db la saute aux 


———— 
utre gâteau au miel." |}. RESTO HET” 2 
“Une ie 9 ver, ans de Brodeusef pour académi: 
miel, 2 tasse de Yaft sur, 2 -cliens 
cuillerées à thé de soda à pâte, 1 cuil- TES + 
lerée à thé de gingembre,.clou, can-{ Plusieurs nouveaux  “’Immortels” 


élus, depuis un certain temps, n'ont 
pas encore été reçus par l'Académie 
française. Savez-vous ce qui retarde 
leur réception? C'est la préparation, 
{non de leurs discours, mais de leurs 
| habits verts. Il n'y a que trois bro- 
deuses dans Paris qui travaillent au 
| plumetis des, parements. Chacune 
d'elle passe trois mois sur un costume 
et il y en a, bon an, mal an, une tren- 
taine à faire pour toutes les Acadé- 
“mies. Or, deux de ces habiles ouvriè- 
res. sont actuellement malades. , D'où 
des retards daus Jes réceptions. Pe- 
tites jcauses, grands effets. 


Le record de l’éloquence 


C'est une femme qui le détient, et 
une femme député: Mme Freundlich, 
membre de la Chambre autrichienne, 

Eñd & prononcé un discours qui du- 
ra sept heures, sans qu'elle s'interrom- 
pit, sans qu'elle eût même besoin de 
recourir au verre d'eau traditionnel. 
que de se mettre à genoux et de laver | Cè discours, qui bat tèus les records 
le parquet avec les deux mains à la | de longueur, ayait quelque de er ji 
es Eee lg Une abs de savonnage vernement pour l'emp s pe d'abroger 
est meilleure pour l'hygiène qu'une se-| la loi sur les. loyers. - 
maine de tennis, et une femme qui} Cela dénote une belle endurance et 
pétrirait son pain aequerrait én peu | ausst un certaîn entraînement de tous 
de temps de solides bras.” les jours. On aimerait savoir ce qu'en 
. Comment aimez-vous ces vconsells-| pense M. Freundlich. ' 
la? Hs ont du bon, n'est-ce pas? —— 0 2——— 


PERVÈNCHE — Mme Barrère-Affre Jeune grand’mère 


écrit beaucoup sur les petits enfants. 
La plus jeune grand'mère de Frañce 


nelle, 4 tasses de farine. Procéder 
tel qu'indiqué précédemment. 


MOUETTE — Vous déplorez le peu 
de temps qu'il vous reste pour faire 
ün peu de sport êt de plus vous ajou- 
tez que votre santé dernande de l'exer- 
cice. Comme réponse, je vous citerai 
ces lignes d’un professeur protestant 
de l'Université d'Harvard conseillant 
le travail de la maison me sport 
hygiénique: 

“Le ménage, voilà la seule chose 
qui développe tous les muscles du 
corps. Pour éviter l’'ëmbonpoint, rien |’ 


Caliers. Pour-dégager le thorax et dé- 
velobper l'épine dorsale, il n'est tel 


Ses lignes pleines de tendresse capti- 
vent et en les lisant on semble retrou- 
ver les Mots heureux et les gestes mi- 
gnons de nos propres petits. 

FLEUR DES CHAMPS — Ne faites 
pas la moue sur votre titre des champs. 
Votre rôle à la campagne est enviable 
et des plus important. Vous avez un 
domaine que l'homme ne peut vous 
disputer: l'économie de la maison et 
les petites industries annexés de la 
ferme. De plus votre mission est plus 
grande que celle de 1a jeune fille, de 
la ville, car elle demande plus d'éner- 
gie èt plus de vaillance. Ne l'oubliezF" 
pas, chère fleur des champs, l'agricul- 
ture est aujourd'hui une profession et | 
les fermiers sont maîtres et seigneurs 
de leur domaine. 


près d'Hasebrouck. Née en 1892, elle 
se maria à quinze ans et demi, et sa 
fille aînée, mariée depuis un an, vient, |‘ 
à seize ans, de donner le jour à uñe 
fillette. Mme Lefèvre est donc grand- 
mère à trente-deux ans. Elle pourra 
être grand-grand'mère #vant d'avoir 
deg cheveux blancs, et réaliser la pa- 
role biblique en berçant ses 

à la quatrième génération. 


Détruite pendant la rebâtié 
et comptant déjà 106 habitants, Ja pe: E, 
tie ville d'Y, située dans la Somme, à 
18 kilomètres de Péronne, reprend, |] 
avec la vie, le record de la 

du nom sur toutes les communes de 
‘France, même sur Eu, célèbre par son 
:château, et sur Fa, qui mériterait de |, 
l'être par sa “blanquette”, comparable | 
à celle de Limoux. ; 
BrillatSavarin la connaissait cette 


MERE-GRAND. 
eme 
Chercher franchement la vérité, l'ai- |: 
mer de tout son âme, la propager avec 
ièle, mourir pour $s défense, c'est la 
véritable gloire d'un homme. 


PRE D | 

. Quipeut sébdrer de Jésus une âme 
ltvrée À son divin amour? dans la vie}! 
ou dans la mort, ellé est toute au Set 
gneur. 


. 


Les pre connaissent facile- || 


L'humilité ble du vrai 
mérite et de vertu: on fuit 
l'éclat et on retraite, quand on 


À 


he moe 


RCA + 7 


. fert, de Vienne, affirme avoir scienti- 

‘fiquement établi de quelle façon l'hom- 
me’ qui a atteint l'Age de 72 ans à dé- 
pénsé le temps de ses 72 années d'ex- 
istence. 


mi; il a travaillé pendarit 19 ans et 
8 mois; ile 
à se distraire, 
nourrir, € ans à voyager. Ha été ma: 
‘lade pendant 4'ans,.et enfin sa barbe 
ét son rasoir ont exigé de lut deux 
années de travail. 


‘trop dense ou une -opulente matelate. |. 
Mais l'homme, conquérant et défen- 

seur, sera plus gourmahd des derniers 
mets que (les premiers. - li les accoin- 
pagnera su boissons À vur:« a. * so Le 


‘| ennes reculant devant le préjugé. Le 


Li 
Vienne—Le professeur Victor Hoet- 


Pendant 23 ans et ‘4 mois, il a dor- 


aug he gl A ra 
, 6-ans êt 2 mois à se 


mauleme 


PERTE 
‘ illtemianes de ln late Gel CUS 


le sel comme de, l'homme qui aime le 
sucre. : 


Un des dangers de l'heure présen 


— pense M. Stephanopoli, ancien inter- 
ne des cliniques de la Seine. qui est 
aussi “attaché de table” au restaurant 


Cäsenave — c'est que les sexes, par 


un faux souci d'égalité, cherchent ac- 
tuellement à être semblables: 
repaissent du même. beesteack aux 
‘pommes ou du même café au lait! 
Les sexes, dit M. Stephanopoli dans 
une communication fort series à la 
Société de Psych 
avoir une alimentation différente. “La 
femme n'affirmera pas son pouvoir sur 
l'époux en développant des goûts. yi- 
rils; elle repousse les aliments con- | 
gestionnants qui nodulent les doigts, | espérance 
pigmentent la peau, grossissent la 
voix. Une bouchée à la reine ou une 
is parfumée sourient davantage à 


“Ils se 


;" devraient 


par les instituteurs et 


tion, se trouve celle-ci: 


“Que les instituteurs et instituteies 
de l'est d'Ontario offrent leurs/fftt 


stitut 
Le 


taiions à la Ligue des 


catholiques du, Manitoba, à 1 


de l'approbation dé leur à 


par les autorités épiscopales 
nipeg et de &aint-Boniface." 


Un cordial merct de la 


Ligue des Institutrices cathà] 
Manitoba aux instituteurs etunst 


ces de l'Ontario pour ce gest 
fe Qtliontente et de disti 


Uu méut toe () 
canadiennes : 


; 


lieu au musée Victoria la 
d'un monument aux, femr 
nada, en l'honneur des, sac 


de la remettre au 3 juin, 
fête du Roi, qui coïncide à 
vention. de l'Ordre  indép 
Filles de l'Empire à Otta 

M. John Stewart, prési 
titut "était À Ottawa, acéc 


plusieurs autres digni taire. À 


Ra 


mier .mipistre, Yon. W.-L 


King,.a parlé. Après là à 


un diner intime a été 


preniier ministre en Fhonaer 


LS mes AP " 


sa grâce et à sâ beauté qu'un ro 


et préférant : 3e “à de traits se con- 
tentera de déguster. 


L'une est-la’ grâce et l'autre la hé 


sance; l'une va vers le sucre et lau- 
tre vers le sel” 


0" 2h 0 — 


Les trésors de la vraie’ science ré- |: 
posent tout entiérs dans le coeur sacré 
du divin Sauvéur de nos auf allons 
les y puiser. 


à Buysscheure, !- 


 Empléyon 5 toutes nos forces au sér- | 
vice de Dieu, qui saura nous payer 
au temps youlu. 


». + 
11 est si dur de lutter contre les pré- 
ventions injustes, et. si doux de ren- 


mr merde os aient ae he tete) 
notre coëur! : 
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Ottaws — Le mercredi 3! 


les’ ont faits au cours de À 
Guerre. Le monument est u 


l'est d'Ontario à leur récente € 


‘le 24 mai dernier, à juin, Joe 
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4 leur entretien avec le conseil munici- FANNYSTELLE : 
AL A cette occasion, il y aura une séan- | pal et les docteurs et l'excellente im- F : ; de Técole libre de Transcona. fondée 
cé des plus intéréssante donnée par pression qu'elles ont remportée de |. ; x ; au commencement de la présente apnée 
les benjamins du Jardin de l'Enfance. leur voyage. 11 est probable-que d'ici}, 12 fête de Dollard n'a pas passé scolaire, ont donné leur première séas- 
On y. interprétera le drame 'si tou- un an un hôpital dirigé par des inaperçue à Fannystelle. Un joli pro}. ubilique en l'honneur de M_ l'abbé 
chant, en quatre actes, de Saint Tar- |’ de linigue française ‘donnera ‘à tout | 572mme avait été Clovis Paillé, curé de Îa paroisse. 
ft de pressantes invitations |ejsjus, jeune martyr de l'Eucharistie ce béron immortel du : Le héros de la fête avait à ses côtés 
puissions d'assister en très | su 3me siècle de l'Eglisé. Voici le sa vénérable mère, Mme Ve Paillé, : LL 
grand bre afin d'encourager les | Logramme de cette séance: le R P. A Normandie, O ML. supé- gro desert se 
cteurs et de manifester leur nfare du collège. rieur 4e Jeniorat. M l'abbé A Beus- choix :.---.. PE CREEEE + rad 
\#ympathie au Collège de Mgr {oran de circonstance, — regard, curé de Saint-Charies, M l'ab- Bons --.-------..:..-.... T5—427 
: — . ‘+ (“Tarcisius"”, ler acte. “association des “Canadien Clubs” du bé L. Lee, curé de Sainte Anne de|, Boeute— 
-. Le sr, un nombreux auditoife rem |  psciamation: “La brouette de PA- raies 2 désbrmais 1e litre Et nbéeere ne E direction des RR. SS. Obistes, ont} Winnipeg et M l'abbé Denys Laïny.| Bons -..--...--.......... F109—#400 
pit lafyaste salle paroissiale à sa! ques”, MM. Roland Bourgeois et Louis [je “Young Men's Catiadian Club of LEBRET rehaussé 1 cérénonie par de magnk| 4e rarchevèché. Les RR SS. Prab | Moyens #250—92 73 
. pleine éhpacité. Les acteurs du dra | poyac. « Gravelbourg”. Telle édl la ‘bouveile FR fique:, cantiques appropriés rés cir-| cots-Xavier et Saint Henri étaient ve-|Communs _....._.. 
< ” TR 3 » ftance. L ér, issue xér- L : 
me Hrent leur rôle avec grand “Tarcisius”, 2me acte. . _lofficietle qu'a communiquée J-W. Thom- Le pèlerinage ännuél à la chapelle co» à aug | M Le pues de La Maison-Chapelle Bon mom | Tauresux— 
| , ‘fuecès @t s'attirèrent les applaudisse Scè ec évolutions , E S ; cice du moi bre de paroissiens et d'amis étaient} De choix -..__.... ss 5200-54. 
: site 6 ceng avec Ç 0 son, secrétaire honoraire de l'associa-| du Sacré-Coeuz de Jésus, à Lebret,| ; |réanire ARE pe 
{ ponte rés des cnbolants, La | ‘rarcisius”, 3me acte. ’ {tion des “Canadian Clubs”, au prési-| aura lieu le- vendredi :9 de ce mois, | agro _ alien de M pe aussi présents. Ordimaires -__......---.; En s 
sous la direction de M. l'abbé || Comédie enfantine: “Comme Papa”, ent et fondateur du club local de | jour de la fête du Sacré Coeur, ur le. Éctins 2 sentir vel sf Les élèves exécutèrent avec beam | aures de boucherte— ; 
s r, eut les honggurs de fré- | MM. Léo Landry et Louis Huel. . Gravelbourg, M. Lucien Provencher. 4 L 6 eoup de naturel et de grâce Un DD! pe choix "1-12 #656— 5725 
 fuents Thppels: M. Z, Raiche, électri | “Tarcisius”, 4me acte. L'association des -“Canbélen--Glébe” EEE EEE) br que ur ph MAN leramme joi et varié Leur pronom | Assez bonnes .........:9500-9600 
hu: rx st di es min « Les petits “Oblats”. tiendra cette année sa convention an-| I] y a au sud de la rivière Churchill, PR ciation était nette et bien articuée | Le, à ongronser— 
» Ju- * s Â à déclamations. u é 
; vd va Jen i Ride 1 O Canada. nuelle à Fort William et Port Arthur, | dans la Saskatchewan, trente-deux | Dimanche le 31 mal, ane jôlie céré- | Chants et à den” ir once ce S250-—S275 
palères fôlec nr ge à _. a Distribution des rôtes du ‘drame | Ontario, les 14, 15 et 16 septembre | millions d'acres de terres boisées im- | monte de réception d'Enfants de Ma-| °t bién rendus, Bonnes ..---.:..--..-... f250-#325 
-». tolores,fdu me our. onQu 8 TeV® |“Tarcisius": Tarcisius, enfant chré-| Lrochain, et le club-de Gravelbouré | propres à la culture. A peu près un | rie avait lieu dans notre église. Dix | !°* auditeurs. Van 
dus dela séance, entièrement versés |tjen, S. Maïilhot; Arminus, enfant "ia Fr e Une adresse, empreinte de senti- 
É M. Yabbé Paulh bénéfice à + , d enverra un délégué à cet effet cinquième de cette superficie a été | sept fillettes se mirent sous la ban- ? ds DS ele oies see ss 00 5900 
> ; — : VE reconnaissance } +ecsseuse 
4 par ques su néfice Au ! paien, ami de, Tarcisius, N. Cormier; . æ constitué en réserves forestières. nière de la Sainte Viér£e. Pendant ments de et filiale in SENS UN, d 3500-5700 
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Her « païens: R. Adolphe, L. Levac, A.|ét6 élu, le mardi 2 juin,. député de = ; ————— | 1vec un joli cadeau de fête.  |}'réimaires ---:..-..-.-..-- met 
.\:7 Des #itures-automobiles de luxe et | Plourde: ün noble romain, Louis Do- | Gravelbourg pour l'Assemblée législa- " Pans sa réponse, M le cur€, après] Vaches de boucherte— 
labs er , rais; Dyonisus, évêque chrétien, R.|tive de la Saskatchewan, par une ma- Mal d di El to Co : Ltd avoir remercis ses chers enfants et} De choix x... , mr 004 
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ns pal : "a | cle, - . y td 3 À d# comté a été solide pour le candidat |! WINNIPEG MOOSE JAW : CALGARY SASKATOON, wa où il à fait es études et à sa mère Moutons et agneaux— 
de cel 111: ' Visiteurs libéral, M. McGregor, et a contribué à Références: Toute banque. ou agence commerciale + présente qu'il se plut à citer comme | Moutons bons 
nouvelle méthode pour les| Le personnel du collège avait lhon- | luf assurer la majorité. avances llbérales scout sole sicclemesc Sol, méllicer ssslisc | modéle de mère chrétienne.-elle qui | Moutons ordinaires 
y maigres, épuisées, de re-! neur de recevoir, au commencement | :; Vs. va s'occupe de pla Let de tn (Médgins Crise) su a élevé quatorte enfants. dont deux! Agncaux bons 
= À 0g 0 Bird en . de juin, les visiteurs suivants: R. P.| La dernière assemblée libérale tenue PT IT Mvreisons futures | 4 |sont prêtres et deux antres 
pi de temps, Un grand nombre | @-E. Villeneuve, O.M4,, provincial des | däns le comté de Gravelbourg en fa: Marquez votre connaissement: AVisez MALDEN ELEVATOR CO. Ltd. ses. S'il est prêtre, il le doit à l'édu- 
de unes écrivent aux fabricagits Oblats dé l'Est du Canada; R. P. Pris-| veur de M. McGregor a eu lieu lundi | (BI ef Ladins) CES cation profondément chrétienne qu'il | praprès ls classification @n gouverne 
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‘at méméititre que le 14 juillet, fête 


de Ja République. Ï}] donnait comme 
prétexte àeette volonté de suppres 
sion son fan déni d'éviter les ba: 
xarres. 1] disait: “Le premier mal, 
jour choisi par le prolétariat pour cé 


. lébrer la fête du travail, nous avôns 


interdit toute mânifestation. .L£s prô- 
létaïres se sont soufnis Fi nous per- 
mettons je cortège des nationalistes 
en l'honneur de Jeanne d'Arc, les ou- 
vriers socialistes, communistes et ra- 
dicaux ne seront pas contents et il se 
peut qu'H y'a du grabuge C'était 
là, à peu de choses près, le raisopne 
ment de M. Scbraïñnek. ‘ 
Fête nationble 

Davs tous les journaux de droite, 
on rappela à M. le ministre que la 
féte de sainte Jeanne d'Arc était une 
féte nationale, \arfdis que la féte du 
travail — que fon célèbre en ne fai. 
sant rien — n'était qu'une solennité 
internatiénalé, non reconnue par l'Etat. 

L'‘“Action Française” prit ta tête du 
mouvement, déclara’ que la fête de 
Jeanne d'Arc aurait lieu comme par 
le passé, et Imvita le gouvernement à 
venir apporter à Jeanne son tribut de 
fleurs et d'hommages. Tous les jour. 
naux de l'opposition firent chorus. Le 
ministre ne savait plus comment 8e 
tirer du pétrin où son sectarisme: l'a- 
vait mis. Il essaya une défaite. hono- 
Fable. 
fit une défaite tout court! 11 décléra, 
changeant de ton, qu'une délégation 
viendrait au nom du gouvernement 


-_porter À-fainte Jeanne d'Are la blan- 


che couronne traditionnelle, mais fl 


_tnterdit le cortège qui d'ordinaire se 


formait place Saint‘Augustin, devant 
l'une des statues de Jeanne d'Are, pour 
se rendre place des Pyramides, où se 
trouve la deuxième statue de notre 
sainte’ natiorale: entr 

Des délégations, avait dit M. le mi- 
nistre, pas de cortège! 

Que se passatil? 

- Dès le matin, des milliers de per 
sonnes étaient massées autour de la 
place Satnt-Augustin. M. 1e curé de la 
paroisse, vêtu des ornements d'or, de- 
bout sur le parvis de son église, ha- 
rangua cette foule vibrante. Les dé- 
légations défilèrent, déposant au nom 
des associations nationalistes de Pa- 
ris et de la banlieue des gerbes et 
des couronnes blanches aux pieds de 
la grande Lorraine. Puis lès mêmes 
délégations, portant d'autres couron- 
nes, d'autres gerbes blanches, 3e diri- 
gèrent vers la place des Fyramides 
afin d'accomplir la deuxième partle 


du pieux pèlerinage. 


Pas de cortège, avait dit M. le mi- 
nistre. Des barrages d'agents à pied 
et à cheval arrêtaient les délégations: 


à © mar ” 

latre, manants et habitants 

die dortanvant, à l'heure 

quand sonnèra:t à l'église de | . 

la grosse cloche, chacun fût fléchi le 

le mu £enou en ‘erre,'en disant “Âve Maria” 

bien français, n'estce pas? — notre | j'ai ordte de ne Vierge, durant le mois de mai, né poa- | 
nouvemts| ministre de l'intérieur, avait | personnir à la vait que croître, ‘Toutefois, ce n'est 
décidé que cette aunée le cortège tra-| portant jeurs « guère que vers la ên du. siècle 
ditionnel de 1a fête de Sainte-Jeanne | :aient êt pésshient par groupes de dix | que jes dolenhités’ du mois.de Marie 
d'Arc n'adrak bäs llen. 11 désirait, |  Alots la foule compacte qui suivait, |, répandirent dans tous les pays ca- 
pour flèire à ses amis radicaux et | cor dans la grande loi du nom-|tholiques sous la forme que nous 
silence . simplement! Pas de cor-|6t passait d'un élan. Ce fut un beau | Nous somuces heureux et fers que 
tège;' pas d' pas de pa | cortège, jeune, ardent, enthousiaste, | cette belle et pieuso couluine du mois 
_votsements! LL PRET un cortège qui dut plaire à l'héroïque | de Marie soit, à l'origine, üne tradi- 
‘+ M. Abraham Bchramek, quoique mi-| guerrière que fétait là France 


Oui, vraiment, la défaite de M. Abra 
ham Schrameck, qui n'aime pas saînte 


‘ Le mois de Marie saus saluer la radieuse petite sainte 

LÀ mois de mai, c'est surtout, pour | Sue l'on fête aujourd'hui dans toute 
les catholiques, le mois de Marie. Nous | 14 chrétlenté, mais surtout à Ronie, 
allons évoquer atfjourd'hui l'origine de | dans la basilique vaticane, à Lisieux, 
cette ,pieuse tradition. dans la belle église gothique où elle 
* Elle prit naissance à Paris même, | Pria si souvent et au monastère du 
dans cette mervellleuss basilique de! Carmel qui abrita la fléur: mystique 
Notre-Dame: elle grandit protégée par | Que fut Soeur Thérèse de. l'Enfant- 


4 3 


tt me hé prnti iinttt 


-palés. qui: - étaient 


la faveur de nos rois qui furent pres- 
que tous des dévots de la Sainte 
Vierge. : 

Mais lisons les vieilles chroniques 
et voyons ce qu'elles vont nous ap- 
prendre. Jadis, le jour du premier 
mai on célébraîit la fête du printemps, 
du renouveau. La coutume voulait 
que dans la nuit du 30 avril'on coupât 
dés branches de verdurés fraîches et 
qu'on en ornât les portes des démeu- 
res des ‘’jeunes damoiselles”. : C'étai! 
le gracieux symbole du printemps de 
la vie, du renouveau des ‘espérances 
qu'on désignait sous le nom de ‘May’. 

L'Eglise, depuis les Apôtres, ag 
prend aux fidèles à vénérer et à prier 
Marie, Reine des Vierges; alors nos 
pères, qui considéraient le bon Dieu 
comme “le premier gentilhomme du 
royaume", eurent l'idée délicieusement 
naïve d'honorer la très Sainte Vierge 
comme ils honoraient les plus nobles 
demoiselles. ; | 

Le matin ‘du. prefniér mai 1449, le 


La volonté des patriotes en)bon peuple de Paris, passant devant 


le porthil de Notre-Dame, le vit oïh- 
bragé d'un ‘’may” verdoyant et énru- 
banné. Cette idée pieuse et charman- 
te était due à messiéurs les orfèvres 
qui faisaient partie du ‘‘corps des niar- 
chande” de la grande cité. 

Autorisés par l'évêque de Paris, les 
orfèvtes se -constituèrent en conférie 
sous le vocable de sainte Anne. Cette 
conférie avait deux obligations princi- 
deux honneurs: 
porter la châsse de saint Marcel et 
veiller à l'offrande de la branche fleu- 
rie le prémier mai, . 

Quelquês: années plus tard, Louis 
XI devint roi de France. Il est raconté 
dans les vieux mémoires que ce roi 
très pieux s'en fut tout droit à Notre 
Dame faire ses dévotions. 

Louis XI, dévoué au culte de Marie, 
voyant le peuple manifester spéciale- 
mert ‘sa piété envers la Vierge en ca. 
jour du ‘may’, décréta que ce jour 
et tous ceux dù même mois seraient 
grandement fêtés à Notre-Dame. Un 
chroniqueur, témoin dé l'ouverture du 
mois de Märie en l'an 1472, décrit ainsi 
cette mémorable journée: 

#1} fut fait-à Paris une moult belle 
et notablé procession en l'église de 
Notre-Dante, et un prêchement bien 


solennel par un docteur de théologie 
nommé mäûistre Jeân Bretté, natif de 


Hommes épuisés, nerveux, mas 


lades, ne souffrez pas plus | 
longtemps, prenez les 


PILULES 


M. EDMOND LESIEUR, 
6, rue Laing, Grand'Mère, P. (. 


s'assimilent aisément, sont tolérées par les estomacs les 
lus délicats et, sous leur influence, on voit le rapide déve- 
oppement des forces, la disparition des maladies et le réta- 


blissemént de la santé. ‘ 


Hommes épuisés, nerveux, qui souffrez des reins, de 
l'estomac, n'hésitez plus, prenez des 
: trouve votre chance de vous rétablir. 


Les Pilules Moro pour les Hommes sont en vente chez tous les marchands de 
par la poste, au Canada et aux Eiats-Unis, sur 


1entèdes. Nous les ényoyons aussi 


iréeaption du prix. 50 sous là boite. 
. COMPAGNIE 


e 


MEDICALE MORO, 274, St-Denis, Montréal. 


“Mon travail me fatiguait 
beaucoup parceque je n'avais 
plus les mêmes forces et que 
des douleurs de dos et de 
côtés gênaient mes mouve- 
ments. L'appétit me man- 
quait et ce que je mangeais 
ne suffisait pas à me soute- 
nir. Un jour,on me conseilla 
les Pilules Moro que j’ai-pri- 
ses aussitôt. J'en ai çonti- 
nué l'emploi pendant un an 
et je m'en suis si bien trouvé 
que c’est à moû tour mainte- 
nant de les recommander”. 
M. Edmond Lesieur, 6, rue 
Laing, Grand’'Mère, P. Q. 


Les Pilules Moro sont un 
restaurateur du sang; ‘elles 


Pilules Moro; là se 
| | 
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Jésus. 


“Je ferai tomber sur la terre une 
pluie de roses”, promettait la petite 
Carmélite mourante à7$ès soeurs dé 
solées. Eile a fidèlement tenu sa pro’ 
tilesse, et depuis-24 ans les miracles 
ont succédé aû% miractes. : N en:ést 
de grands, dé rértains, qui frent fins. 
crire la modeste religieuse at-nombre 
des saints; mais il y en a d'autres: 
ce sont, si j'ose dire, lés petits mli- 
racles, les innombrables bienfaits que 
Soeur Thérèse répand à ‘profusion. 

I est un village, nôn loin de Paris, 
où la protection et l'action de la petite 
sainte ,semblent tangibles. Si -vous 
alliez à Saint-Jean-les-deux- Jumeaux, 
dans:ce village de l'Ile de France où 
tes—vieittes maisons  croulantées 
moussues ont l'air de se presser aû 
tour du clocher séculaire, vous rencon- 
treriez peut-être un vieux prêtre: qui 
pourrait veus en dire bien long. 

Je vais vous dire simplement ce que 
je sais. 

‘Il ya déjà bien des années, ce 'pré- 
tre, jeune alors, arrivait) à Saint-Jean 
comme Curé. ‘1 était très malade. 
Ses ouailles le regardaient passer avec 
pitié et chuchotaient: “Il n'ira pas 
loin!” I] croyait bien, lui aussi qu'“il 
m'itrait pas 16in”. 
de voir Lourdes et, si le bon Dieu le 
permettait, de mourir en contemplant 
les rochers miraculeux de Massabielle. 

11 alla à Lourdes. I] revint toujours 
plus pâle, exténué par la phtysie qui 
le rongeait. 

On commençait alors à parler des 
mérites extraordinaires de “la petite 
fleur” du Carmel de Lisieux. Tout de 
suite, subissant pour ainsi dire un 
attrait spécial, le prêtre voua un culte 
fervent à Soeur Thérèse de l'Enfant- 
Jésus. Il guérit. Véritable apôtre, 
il songea alors à fonder une oeuvre 
pour faciliter les vocations tardives 
Son modeste, presbytère fut le sémi- 
naire. Il n'avait pas de: ressources, 
mais le maitre et les élèvés priaient 
la petite sainte et, assure le bon curé 
avec bonhomie, ‘nous n'avons, en som- 
me, manqué de rien!” 

Bientôt le presbytère devint trop 
petit. Sans avoir un sou en banque, 
le curé de Saint-Jean-les-deux-Jumeaux 
fit construire une maison. et il la 
paya; le chèque providentiel arrivait 
tonjours à temps pour faire face aux 
plus lourdes échéances. 

Aujourd'hui, au séminaire sont ve- 
nues s'ajouter une école de garçons 
et vne écoie de fittes- 
sont toujoûrs aussi minces, aussi aléa- 
toires qu'autrefois, et pourtant l'oeu- 
vre est prospèfa.{ Quand l'argent va 
manquer, l'un des professeurs ob 
autorisation de prêcher dans une des 
grandes églises de Paris ou d'ailleurs 
ét, grâce à Soeur Thérèse, la quête 
qui produit à peine deux mille franes 
d'ordinaire rapporte ce jourlà dix 
mille francs et même plus! | 

Voilà ce qu'on vous dirait, si vous 
pouviez visiter le vieux village de 
Saint-Jean-les-deux-Jumeaux où sainte 
Thérèse de l'Enfant-Jésus est depuis 
longtemps priée et vénérée. On ajou- 
terait sans doute que tout dernière 
ment encore un ouvrier maçon tomba 
de très haut sur une plateforme en 
ciment armé, ne se fit aucun mal et 
reprit son travail en:riant.. On pour 
rait vous center aussi l'histoire des 
deux séminaristes qui, renversis bru- 
talement par une voiture, se relevè- 
rent indemnés. 

Voilà bien, n'est-ce pas, ‘‘les roses” 
promises par la petite fleur du Carmel 
de Lisieux, N'estelle .pas ‘elle-même 
une véritable rose mystique que la 
Providence fit croître sur cette terre 
de France qu'éën a pu appeler la pépi 
rièreedes saints? 

) France ARIEL-DUPRAT.. 


© — —— 
Le droit de porter un 
masque 


Au Texas, il existe une ‘loi: interdi- 
sant de porter un masque.. Cette loi 
visé la mascaradé des membres du 
Ku Kiux Klan 

Un nommé Heideÿhéimer, apicul- 
teur, vient d'adresser une demande au 
gouverneur, pour lui permettre de por- 
‘ter un masque pour recueillir son mielC 


0 


ét 


Son grand désir était’ 


Les ressources 


db 
| brée 


‘fête ‘dé 

jet d'uné manière tout à fait 
fétraordinaire. et par les imposañtbs 
cérémonies qui onten lieu .à l'église 
et-par te grand nonibre de visiteurs 
âvons ‘eu. l'hôn- 


| distingués ‘que nous 
neut de recevoir. ". ; 

À.'La grand'messe à êté chantée par 
le R.ÿ: J-M. Comte, ancien chanoine 
régulier, assistant de notre curé fe 
puis quatre ans, Le R. P. Longpré, 
SJ. professeur au Collège de Saint- 
Boniface, âonna le sermon. Ce fut 
une pièce littéraire, d'une doctrine 
solide et profonde, et toute vibrante 
de saintes émotions. : à 

Puis à 7 h. dans la soirée, une foule 
pieuse remplissait notre beau temple 
pour assister à la bénédiction de trois 
autels nouvellement softis des ate: 
liers de la compagnié “Cusson Lumber 
Co. Ltä.”, de ‘Saint-Boniface. 

Mgr AA. Cherrier, V.G., P.A., bien 
qu'indisposé depuis quelques jours, 
avait pien voulu venir présider cette 
cérémon}e. 
R. P. Bourque,. SJ, vicerecteuf du 
Céiège de Saint Boniface. M. Arpin, 
süriutendant de la Banqüe Canadienne 
Nationale pour le Manitoba, avait gra- 
cibuseinent mis sa belle machine à 
la disposition de Mgr Cherrier et avait 
voulu l'accompagner lui-même et pren- 
âre part à notre joie. Plusieurs pré- 
tres nous ont visités ce jour-là et ont 
ainsi rehaussé la cérémonie par leur 
présence. Un certain nombre d'autres 
nous ont-adressé une lettre de félici- 
tations et d'excuses. Parmi ces der” 


pressive missive de M. l'abbé J.-L. Bas- 
tien, curé de la befle paroisse cana: 
dienne-français2 d'Oakwood, Dakota- 
Nord. 

M. l'abbs H. Hogue, l'estimé curi 
d'Elie, nous est arrivé un des pre- 
miers. On vit arriver bientôt M. l'ab- 
bé Deslandes, le charmant et dévoué 
curé de Fannystelle:- Nous d‘sirons 
le revoir à notre pique-nique du der 
juillet prochain à 1 1ôte dé la-belle 
fanfare qu'il-a ,preanisée et-qu'il di- 
-rige avec tantrde talent. 

Vint ensuite M. l'abbé Moore, de la 
cathédrale Sainte-Marie de Winnipeg, 
accompagné de M. Caron, organiste de 
la même cathédrale. “M. Caron a su 
faire rendre à notre petit orgue des 
sons insoupçonnés, etcM. lMabb Moore 
nous a émerveiMés par ses chants sa- 
crés si pieusement et:si puissammhent 
rendus de si belle voix de baryton, 

Après.la hénédittion des-autels, M. 
le curé souhaita la bienvenue à toës, 
et en particulier à Mgr A.-A. Cherrier, 
P.A., V.G. 11 lui dit foute sa jbie d'a- 
“voir enfin l'otcasion- longtemps dési- 
rée de ‘le recévoir officiellement dans 
sa paroisse et Ce Jui exprimer pubili- 
quement toute son admiration et toute 
sa reconnaissance. Il le félicita de 
ses longues années passées au service 
de l'Eglise et de la patrie. 

Mgr Cherrier répondit en français 
et en anglais par quelques paroles ex- 
quises marquées de délicatesse, de 
charité et d'expérience. Puis il invita 
le R. P. Bourque, S.J., à donner le ser- 
mon de circonstance. Le R. Père 
monta aussitôt en chaire et s'acquitta 
de sa tâche d'une manière magistrale. 
Jusqu'à la fin du sermon tous ses au- 
diteurs sont demeurés- suspendus à 
ses ‘lèvres, Et un-paroissien-éelairé 
exprimait ce que tous pénsaient en 
disant: “Nous aurions aimé entendre 
parler le P, Bourque durant toute la 
veille." 


11 était accompagné du’ 


niers-tt-faut-compter in-courtée et ex: | 


RS 


é près le sermon, toutes les person: 
nes du sanctuaire se mirent en pro- 
cession pour aller chercher le Saint- 
Sacreméent à l'autel d'une des sacris- 
ties afin de le déposer dans le taber 
nacle du nouveau maître autel. 

Puis tout se termina par la béné- 
diction solennelle du Très Saint-Sacre- 
ment, présidée par M. le curé Hogue 
ayant comme askistants le R. P. Long- 
pré, S.J., et M. le curé Deslandes. 

Il convient de féliciter la maison 

Cusson pour le beau travail qu'elle a 
fait. Il n'est pas nécessaire de s'a- 
dresser à des maisons étrangères pour 
Fameublement de nos églises et de 
nos édifices publics. 
. Nous devons aussi féliciter et remer- 
cier religieuses, toujours si dé- 
vouées, pour avoir si-biep décoré l'in- 
térieur de nos tabernaclés et illuminé 
nos nouveaux autels. Notre choeur 
de chant, ayant à sa tête M. D. Létour- 
neau comme maître. de chapelle et 
Mile Armande Lachance comme orga- 
histe, mérite aussi nos remerciements. 
Un merci rempli d'émotions fraternel- 
les doit aller à Mgr Cherrier et'à tous 
les prêtres qui nous ont visités à cette 
occasion, . 

M. l'abbé Moore et son compagnor 
de voyage, M. Caron, nous ont trop 
aidés et trop délectés par leur chant 
leur musique pour être ohbliés. A 
tous un grand merci! 

Revenez-nous tous pour le ler juif 
let prochain, jour de notre pique-nique 


anpuel baroissial 
qulale 


[: Mail rencontre un groupe de dam- 
3 El front desquels il ne voit pas 
nd an me chéz les autres, le nom 


les 


ei 


“+ ; 


-. 
“divine comédie” de Dante, 


L réf âmes éroites et bon 
dir les âmes vaillantes. FE Ap 

Êlle fut du nombre dé ces dernières, 

l'enfant généreuse quE il y a quelques 


jours à peine, disait un éternel adieu | Montréal et de Québec. A l'empiot | périeure provinciale des Soeurs “de 
À sa patrie et à la paroïsse qui l'avait | 4 nos plus grandes compagñes. de |SS. NN. de Jésus et Marie, à Winnf 
vue naïtre, à la jolie église de son | t"ansport depuis un quart de siècle, 
baptême, et de sa première commu. | 1! a acquis en ce qui concerne les voya- 
mion; au guide de son âme, à sa fa. | Es, une. précieuse € 


mille chrétiennement résignée, fière. 
mé 
religièn, si tendrement aimées. 

En effet, le 26 mai dernier, une jeune 
fille de notre paroisse, Mile Clarn Pi: 
card, en religion Soeur Marie-Sainte- 
Solange, de l'Institut de Notré-Dnme 
des Missions, nous quittait.pour fpoh- 
dre à la voix de Dieu qfŒ 
là-bas, bien loin, au paÿ: 

Soeur e /Saintè$ 


première C ienne 

communauté ; d'être en 

voyée à. java u}-egrle, en pléiné ba- 

taille deg Amegoi tre Fe Île Sa- 
tan. La Miésioù @ Haño in Ma- 
ritime, @ôlonie’ tfficçaise; ‘se rénd 


cette chère Soeur, est belle et conso- 
lante entre toutes. LA furent mariyri- 
s6és les Bienheureux J.Théouhune Vé: 
nard, J.-L. Bonnard, Cornet et .tant 
d'autres. La semence. des mariyrs 
porte ses fruits; ces peuplades, si 
cruëlles encore il y a une cinquantaine 
d'années, se montrent maintenant4a#i- 
des du pain de la vérité et les conÿer- 


une crèche où sont récueillis les t‘bé- 
bés jaunes”, un hospice de vieillards, 
un ouvroir pour sourdes et muettes, 
un dispensaire, et particulièrement 
une école fréquentée par près de trois 


cents petites filles, heureuses de lais- à 


ser le chinois pour le français, heu- 
reuses d'aprendte à connaître le Bon 
Dieu. Cu | 

Les religieuses de N.-D. des Missions 
ont aussi de belles oeuvres au Bengale 
Oriental, et dans les Indes anglaises; 
elles travaillent là de concert avec les 
Pères de fa Croix, presque tous Cang- 
diens français, ù 

Leurs missions sont particulière- 
ment florissantes én Australie et en 
Nouvelle-Zélande; elles furent les pre- 
mières religieuses qui y pénétrèrent 
à la suite des Pères Maristes, dès 
1864, alors que lès anthropophages 
étaient à peine disparus. Elles se 
dévouent dans ces les lointaines par- 
mi les tribus des Maoris. Elles ont 
aussi la direction de nombreuses éco- 
les supérieures dan: les centres civi- 
lisés. ‘ 

Grande est la moisson, maïs. les 
ouvrières manquent : telle est la plain- 
te qu'apporte de là-bas chaque missive 
des chères missionnaires. 

Jeunes filles, écoutez la voix de Dieu 
qui vous appelle. Le divin vigneron 
récompense royalement toutes les ou- 
vrières, même celles de la onzième 
heure, ‘ 
ne 

Une liuile pour tous les hom- 
mes Le marin, le soldat, le 
pécheur, le bûcheron et tous 
ceux qui Sont exposés aux in- 
tempéries des ‘saisons trouve- 
ront dans l'Huile Eclectrique 
du Dr Thomas un ami sûr et 
constant. Ce remède est excel- 
lent pour atténuer les douleurs, 
guérir les rhumes, soulager le 
MbER6 et Les rhumalisses 
Par conséquent, il devrait se 
trouver dans toutes les maisons: 
et être au nombre des remèdes 
qui nous suivent en voyage. 


Tout pneu Partridge est garanti. : Censervez ‘ 


tageusement ‘connu dans les éercies ! 
maritimes de langue française ée | Révérenle Mère Joseph-Calasatif, | 


du choix divin: à ses soeurs en |: 


CRE RS 


Permettez-nous de vous faire voir les-valeurs 
étonnantes que nous avons à vous offrir en 
les pneus de la ‘‘Qualité” Partridge, fermes, du- 
rables, moins chers que tous ceux que vous avez 
achetés jusqu’à présent, moins chers aussi que”. 
-vous n’en pouvez acheter de n’importe quel ser- ” 
vice de commandes postales. 


votre argent à votre ville. 


G.-B. Chateau, Cardinal . 
Alex. Lafrenière, Somerset 


.  :  ! {M pour certiées rendus dufint la 
‘ M. Etnile Caron est des plus avan | guerre. ER à. 


qe pe 


‘une ilettre très fiat:| que, üe Yordre de 


Es ) ME ee Fe LA 
“M Emile Caron est le frèré dé À 
ss Lu 2 r 
“et SA, 
por, et de M. l'abb), Sylvig Caron, eee 
‘curé de StintGeorges, Man. diotèsé "| 1, 
jérience dont | de Buint-Bonitage, RME. Re UE ç 
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Pour une somme minime, vous pouvez 


louer un coffret de sûreté 


auquel vous 
aurez seul accès. de 


Le service des coffrets est confidentiel. 


” 


Voÿez le gérant de la süceursale la plus proche. 


BANQUE CANADIENNE NATIONALE | 


Actif (au 29 novembre 1924) 
$122,255,000 


Capital versée réserve 


Nouvelle Brasserie du Canada À 
HOUBLON 
Brassée svès du daté" dù meil- 5 
leur choix et du houblon importé 
PLEINE MATURITE KV 


Prête pour livraison vers le 10 juin : ‘ 


m7 


lewe 
TEL. N 1888 


Brewing Co. Ltd. ; 


SAINT-BONIFACE : | 


pneus: 


Lt” 


En vente 


| Kitisos, de Saint Bentésee : 

Eden Trudeïn et ia famille M! 
«18 Trudeau. de l'Isie de Chénés. 

* ua renoutelons à M. Witiiam Lé 

+ hodière et'h sa famille l'expressio: w | 

de nôtre sincère ch ases. 


[crade VE (A): Marie Aubertia, | à 
Jeannette Lanthier: 
Lavérgne, YYontie Owétis. 


Grade VI! Léontiue Gauthfer, Lio 


foss et blanclie ès chèvrefeuils. de 
Rus ie. ‘ Len las jetient dans Tatr 
leur farfum. Pourquoi faut-il que do 
stupides vandales aiént découronnc 
ces lilas dans deut ou trois jardins 
nüe des nuits dernières,*en male. 
crant les branches? Imbéciles et'mé. 
‘ils sie ‘tombent- pas $ou: | 
braves citoyens, s | 
iront réfléchir quelque temps à Pom | 
bre sur l'inconvénient d'être bête. 


STE. ANNE DES DES CHENES |" cave 


Grade 11 (A): 


déreionpement | âcette fustitotion oi aù 

cours des 25 années, écoulées, À leur 
‘arrivée, les Frères, au nombre de trois, 
oecupèrent l'immeuble qui sert de Ré 
nastère aux Carmélites; 
À tréquentaient l'école. 
personnel de j'école compte 20° Insti- 
tuteurs, religieux et laïques, et l'as- 
'sistance dépasse, $00 élèves. 

Les élèves qui sortent de cette école 
reçoivent une formation solide qui leur: 
permet de se tailler une situation en- 
viable dens le monde. 
nous dans toutes les sphères les an: 
ciens élèves de l'école briller au pre- 


Grade VI: hrs Gaay, nez De-- Aujourd'hui, de 


- Mme Prescotte, er *vistie chez sc 

Mmes Rémi et Joseph Plante, 
pdt morte sobiferent matdi sotr, à 

# ti voir 6 ligèrément 
d'nrs de la journée. 
ñ la faille. 


ss 
He | cause de la pluig et de l'état ai ue 
«‘iominé, la réprésentation de la tour 
“Liberté, qui devait avoir 
soir, a dû être: se. 
en sera annunc 


Grade V: Bibiatié Lacerte, Arthur 


indisposée au Grade IV: Laura Pérron, 


Mos nan 
[3 * 


Marzuerite Guay, Malvi 
Aussi voyons- 
Reine Girouard, Char. 


Tableau scies où s de mat au couter: lés Bernier; (B): Joseph Guay, Ome: 


Grage XI: + Fioræ -Giraré, Jeanne Ja + é 
Armand Vincent, Ren 


Ephrem Bohémier, 1 


Grade I (A): 
Demers; (B): 


Allocution de Mgr Béliveau 

Mgr l'Archevêque dit que c'est pour 
lui un devoir et uñ plaisir d'offrir aux 
bons Frères ses remerciements et ses 
Il rappelie le souvenir de Mgr 
à l'époque des luttes 
scolaires, accueillait àvec joie et honté 
les Frèrés qui 
imajin-forte en ces jours sombres, 
tait un petit groupe d'un grand essaim 
disséminé. à travers, le monde, 
Langevin ‘connaissait les bons Frères, 
il les avait. vus_à Paris, au Collège 


| Grade X: Anns Bissôn, Marguerité 


Cours préparatoire: Éveline Lufre 
e, Allée de Montigny. 


Grade IX: Antoinette Boulet, Ger- 
maine Wenden. 


SARNT-BONFACE 


se, + PTT ET Le À Lanbat 


25me anniversaire de |’ 


Langevin qui, 


Dimanche dernier -avaît Îleu, pour 
leg deux écoles de Saint Fierre Centre, 
dirigées toutes deux par les RR. 43. 
de Jésus et Marie, qui, depuis qua 
-tout -à Yheure font -un. si 
Don travail à Saint-Pierre, lo courün- 
ment de la Reine de Mai. 
Se “Par quetr concours dé ctreonst-n 
M: Be, lé club sportif de Suaint Pierre a 
É jueé à propos de fixer À {a même heu*e 
te jour-l ure. lutte de bulle au ea:up 
avec les gens de Steinback.- La fus niversaire de l'arrivée des Frères de 
simple délicatesse obligeait ces r € 
dietrs à renvoyer eur partie dé be 0. 
out de même: une partie de ballë ne 
dcvait pas passer avant une céré:70- 
he de nos écoles, si gracieuse ot ‘si 
"paligieuse à là fois, J'ajouterai mé: - 
st patriotique, puisque l'on en prie 
“fünt de patrictisi.e de tous côtés. 
‘Done, pendant qué sé dérouiait 
gracieuse et. si religieuse cérémonie 
du couronnement de la Reine de Mai 
:# l'église, une assistance aussi nc 
réuse d'hommes, femmes, parents des 
hnfants qui étaient les héros de la 
tête à l'église, et naturellement: une 
* yrande partie de notre jeunesse, pre- 
nutent un intérêt considérable à une 
partie de balle, pas du tout intéres 
lsanté d'ailleurs, ét se jouunt dans la 
houe et sous la pluie. 
_ ête de la Réiné de Mai fut gra- 
“Bannière de Marie en 
‘1ite, maîtresses et élèves des deux 
. fcoles firent leur entrée à l'église au 
shant du éantique si connu qui’ est 
-wnv vraie marche guerrière: 
en -Hiberté-sur-terre 
Est fille de ja Foi. 
“tous voulons Dieu, c'est notre Père. 
dous voulons Dieu, c'est notre Roi 
Après la récitation du chapelet se 


jeunesse A Arr  yénétrée. è 
d'amour pour la 

fracaise, afin que. l'archidiorèse ü: 

Saint Boniface reste 1c plus religieuz 

et le plus français des diocèses de 
l'Güést_ canadien." 
nos remerciements 8 
sent-àl Mer Jubinville-le curé disti: 
gué et lihuterhent estimé, tout dévon 
à l'école où se fa 
liers de Ia paroiss 
l'honneur de la. communauté, la «6: 
‘solatfon où le chagrin du prêtre. 
“Nous n'oublions pas dans nos re. 
Cette pièce, féconde er | Merciements les commissaires d'écol 
tant fait pour seconder 165 
efforts des Frères et qui ont four: 
un local si propre à rendre notre tra 
vait facile et agréable. 


venaient ui 


Merci-donc-du-fond-du-coeur-aux- 
Pour célébrer le vingt-cinquième an- t Frères pour le travail qu ‘ls font dans 
nt les futurs pi 
- dont dépenden La lutte ‘sa pas aussi sombre qu'à 
cette époque, mais. elle n'est pas finie 
et nous n’en verrons peut-être pas le 
Mais espérons qu'au cinquan- 
tiôme anniversaire nous célébrerons 
ie triomphe de la formation de l'en. 
Merei aux‘Frères pour l'oeuvre 
> dans des circonstances si 


Marie à Saint-Boniface, le Cercle Drä: 
matique Provencher a donné, le 2 juin. 
| Aink l&- salle du Collège, les “Piastré: 
men ei . drame en trois actes de Le 


Réras édifiantes, a ét& très réussie. 
Les acteurs ont rempli leurs rôle: 
avec fidélité" et avec élégance. 
ontils, à plusieurs reprises, soulev: 
aplaudissements 

Les décors étaient magnifiques et la i 
mise en scène excellente. 

Durant les entr'actes, l'orchestre d° 
l'école, sous la direction du Frère Eu 
gène, fit les frais de la musique. 


Monseigneur s'élève 
neutre, qui.produit des fruits de mor! 
Pour le bonheur de notre pays, 
c'est un devoir de ne: pas partage, 
l'idée que se forment de l'éducait{on 
de l'énfance ceux qui compos efit F ad 
ministretion en cette province. 
haitons u'ils reconmaissent leur er- 
nais sa ice s'afiresse au Riv. Frère Je | reur et qu'ils reviennent à un idéal | "5: 
seph, tant apprécié-et aimé des élève: 
et des familles, qui depuis dix sept ans 
guide les destinées de l'école, 
procuré à un grand nombre de garçon; 
des postes ou des emplois CET 
et. enviés, et surtout qui a 
gloire de notre ville et” 


nous exprimcns notre plus vive 
tude, avec celle de nos parenti, 
bons Frères de Marie, les maîtres im 


consacrés avec beaucoup de ‘snceès ! 
l'éducation des garçons de 


“Le Bouquét”, L-P. Lau Mais notre spéciale 


rendeau:. Orchestre dé l'école Proven . 


- Ouverture: 


Le Seciété de Marie 

céfe société fut fondée à Bordeaux 
en-1817 par le chanoine 
Josephi. (C'haminade. 
C'Hentp dans toute la France. 
en franchit les frontières et s "tmplanta 
françaisés, placé Vécolc Provenchet | en Pe ‘gique, en Autriche, en Suis:e ‘Banquet offert aux chefs de 
{au prémier rang “des écoles re Amérique, —en-—Espagne.—aux îles 
Hawaï (1880) ét. au Japon (1887). 

C'est en 1849 que pour la premier. 
: fois les Frères traversèren 
que pour dater l'Amérique é'uns nc n 


Tout de mê:ne \ 
Valset “Ensoleillée”, J. Nichols, 


“Un vingt-cinquième anniversaire”. 
Les “Piastres Rouges”, 
trois actes, de Charles Lercv-Villars 
ler nete: Le Cadet de Castille. 
\ , Jean Fabre:. 
de-\'icole-Provencher. 
s “Piasires Rouges”..2 


_4 éleuse et belle. 
Elle: se répaudit 


. [tobd, comme l'affirment officiei 
‘lo déparfémeht d'Education et 
ed out nous autres, les ubei: bie 
que ja_ plupart nous fassions lhonne 
et à nos maîtres pa! 
nôtre conduite et notre sympathie, ce 
jubilä est une halte opportune pou: 
examiner de plus près si notre manière 
de vivre est digné d'éloge ou de bläme 
devant Dieu et devant les hommes, si 
clle projette des rayons de glôire où 
des ombres de honte sur nos person 
la religion catholi 


Rouges’, 2me acte 


à notre école Dayton qui fut le berceau:de là société 
Le: débuts furen 


Ces religieu: 


Marche militaire, 
Orchestre de l'école Proventher, 
Allocution de Mgr A. Biliveau. 


Edoyard Boyar: 


Y'élève du premier cours de catéchis 
fne qui a conservé le plus de points 
pour l'instruction rehgteuse et pour la 
sonne conduite pendant l'année. 
La Relte, cette année est 
i Heureux qui a conservé 96 points 
Sa première dame d'hôn- Fate ours Que voici: 


aux Etats-Unis. 
modestes et pénibles. 
sacrifiaient tout, famille, patrie, pou 
se vouer à la formation chrétienne à 
l'enfance en pays étranger. 
les maisons surgirent sur divers points 
du pays, et on ne compte plus aujour 
les collèges dirigis 


douard Carroll prononcæ le joli petit 
“Monseigneur l'Archevêéqne, 
éneur Jubinville, 2 
du clergé et des ordres religieux 

"Mesdames et Méssieurs, k 

“A l'ocrasion du vingt-cinquièmeo an 
nivbrsaire déflarrivée des Frères de 
Le 3me!lM:rië à Saint-Bonjface, beancoup dc 
pérsonnes ont prié les Frères 
loir bien célôäbrer ce jubilé par ph 2 
L me parce que cela fera 
grand plaisir à Ja populati: n. 
moment favorable pou 
les nombreux élèves qui ont. frquent 
l'école Îles Frères peñdant res 25 ans 
d'exprimer ict leurs sentiments 
» porte-parole de tr 

“D'abord nous 
dintemgent Mgr Béliveau, notre arche 
i Wien-aimé, d'avoir: voulu hono- 
rer de s4 présence cetle rémnion, aïnsi 
: s0d de la sollicitude qu'il a eue pour 
comme curé-évêque et comme 
Nous favons que son 
OUT YA prétérablement vers la jeu 
‘ess qui remplacers peu À peu les 
. les pionniers, si admirables 
haque partie cougestion | par ES piété, leur affection respec 
tueuse pour le prêtre et leur patrio 
$ — jeunesse qu'il voudrait voir 
Le Catarrhoe | x aicbior : sur les traces de’ ces nobles 
Hest|et généreux modèles. Nous n'igno- 
, di 7 Des que ses prières, 008 sneris: 
Came ces, ses soucis, ses efforts convergent 
on ques grens: von le. pps, Ds “Une | comparable, 


teur fut Mile G. Gagné avec. 4 points | 
ur 100, Le second cours d'instruction 
eligieuse dontia à Sa Majesté la Reine 
“ieux dames d'honneut: 
Uuest et Gertrudé Lambert, avec deux 
ages dans-Ja personne dé Jean Lam- 
ært et” d'Omer Robidoux. 
‘ours douna trois princesses: Aurise 
: . Cécile Turènne et 
‘risson, avec deux pages: Adéodat 
…mest et Emile Hébert. 
maratoire augmente le cortège de la 
l'eine de trois suivantes: Miles Emma 
’errault, Bernadette Brisson, Annette 
‘réloquin, et de trois pages: Jean-Ma- 


Cette toux sèche, 
. “€est la bronchite 


égligez, cela” attatbiire 
être nuisible à vé 

s tiue de ne rehevéque. 
vous aider promptement que 
+8 gl hoc et. curat 
Catarrhoszsoue. dur action est 


s, nos familles, 
la ville de Saint-Boniface” 
Atiodtstion-d6 Fhon.- Joseph Bernie: 
M. Joseph Bernier, député de Saint 
Boniface, se fit l'interprète des anciens 
‘lèves pour préventéer px Révérends 

1 Frères de Marie l'hommage de leu: 
reconnaissance et 


les membres d'hui les écoles, 


M. l'abbé Dugas, curé de la cathé 
drale, et M. Jean, président de la com 
mission scolâire, négocièrent avec les 
Frères, en 1900, l'établissement de la 
société à Saint-Boniface. 
nue de celle-ci que nous avons com 
mémorée modestement mardi dernier 

D M O—— 


‘ 4 l'Hospice Taché 


Voici le programme de la. séance 
qui sera donnée lundi, à l'Hospice Ta 
ché, par les orphelines, en l'honneur deux #emaines. 
de S. G. Mgr Béliveau: 

Entrée — Ouverture: 


tribut de jeu: 
M. Bernier se dit heureux 
de louer en cette occasion mémorable 
le travail accompli par les Frères £u 
e n de notre jeunesse. 
nommée de notre école s'étenl tien 
u-delà des limites de notre"ville. 1 
l'partement de l'instruction publique 
‘met qu'elle est à la tête de toutes 
les écoles de la province. 

M. Bernier nous fait voir ensuite le 


een eeenee none 


Une huile qui est estimée, 
L'huile Eclectrique 
du Dr Thomas fut mise sur le 
plus de cinquante 
uit et très modeste- 

Elle devait servir à sa- 
tisfuire une clientèle plutôt res- 
treinte, mais dès que ses méri- 
tes furent connus, elle eut com- 
me champ d'action un vaste 
continent, et elle est maintenant 
tonnue # estimée ‘par toute 
Rien ne lui est 


Le cours pré 


La' bonne re 


pot de fêt scène ŒR 


E Pr ! 
î 
F5 


le choeur des élèves. 


F iièi 
IL 


guérie. L'irritation est adou ne se passe en 1858. Acte I: Tableau: 


la grotte mystérieuse, arriw# Âde Ber- 
nadette Soubirous et 
mA Au chatsan de boëte le 


$ 


k 


là grotte de Lou 


A, 


ve PANNES nr ARE A NE RATS 


el É, :LAETES 


Tissus D ms ES 
se grouper autour de ler trône, Gom 


Goft, Flore Doutre! Margaret Colgés, 
Clair Hart, Lucfénne Toupin, Juliette 
Couture, Riléen Parker, Marguerite 
Poirier, Patricia Walsh. ‘ : 

. Un chant à ja Sainte Vi Re 
cepte notre homniage, 6 Reine du prin- 
temps”, un acte de cenatcrdtion 1 
par les Relnex aw pied de lautél, te 
Salut du Saiñt-Sacrement, tout con{ri- 
bue à donner le ogçhei religieux qui 
convient à cette fête scplaire. 


Re tr à 
La Saint-Jean Baptiste 


La Société : Snint-Jeañ-Bapéint de 


Szaint-Boniface célébrera, sa fête natio- 
nale les 27 et 28 du courant. Que cha- 
cun y mette um peu du sién pour faire 
de cette célébration quelque chose qui 
en. vaille la peine. Chaque année la 
même déception se’ répète. IE y à 
ralliement à l'hôte! de ville ét pro- 
tession. © Qu'y remarque-ton? Les 
officiers de la sociôté, de bons vieux 


citoyèns encore attachés aux coutu- 


mes et-aux traditions, beaucoup d'en- 
fants, car il y a déploiemeht de ban- 
nières, de drapeaux et une fanfare. 
Où sont les jeunes? Ceux qui tien- 

ont 


pays? 


s'agit des choses de chez nous. 


manifestation de toute la race. 


eu une tâche ingrate. 


Feu M. Gédéon Couture 


56 ans. 


Emmanuel, Joseph, Odfna; 
soeur, Mme Joseph ht lui sur- 
vivent, 


Les funérailles ont eu lieu ce matin 


en la cathédrale. - 


La Liberté offre’ ses sincères sym- 
pathies à Mme Couture et à sa famille. 


D DD — 


“police par la ville de 
Saint-Boniface 


Mercredi dernier la ville de Saint- 
Boxifäce offrait uw banquet aux chef : 


g nf 5 


R.4J. Swain, 
dyen--présidait. 


Winnipeg. 


Au nombre des convives @n remar 
blusieurs_ dél'gués canadiens 


Jauait 
français de la province de Québec, 
——— 225 2— —— 


A. C. 3. C. 


a 


Le Cercle La Vérendrye de l'A. C: 
a tenu sa réunion régulière di 
Le camarade Le 


J. C. 
mänche dernier. 


bläne a lu un très intéressant travai! 
sur le P, Isanc Jogues, SJ. 

La prochaine réunion aura lieu dans 
ut 4 y élira les délé. 


Conquiert prie - Se sen- 
tir soulagé des terribles étouf- 
“Roses et Fauvettéf", Th. Pourny, par fements causés par l'asthme est 
une grande chose, mais se sau- | 
Adresse à S. G. Mer Béliveau et ré-| vegarder pour l'avenir est çh- 
. |cdre mieux* Le remède ed 
Comédie: “La Berskii de Lourdes” 

“La Princesse aveugle,— LS sé | n'apporte pas seulement _. 
prompt soulagement, mais il 
vie 
ans 6-Pècte | pour la personne affligée. As- 
el pirer la fumée où ho ‘urs 
de ca remède prévient leg at- 

ues et souvent opère une ÿ 


l'asthme du Dr J.-D, Kell 


commence une nouv elle 


ch re borne nte. 


bientôt “dans leurs mains les 
destinées de la race en cè coin du 
Quelques-uns £'y trouvent qui 
déplorent le relâchement et Fapathie 
de la génération qui ‘nonte quand il 


_ Qu'après Ja fête de Dollard, si bien 
réussie,"la Saint-Jean-Baptiste. soit : la 
| Que 
chacune se fasse un devoir de figurer 
dans la procession. Démontrons à nc< 
compatriotes d'origine étrangère que 
nous sommes unis et solfdairés, que 
nous tenons encore à notre langue et 
à nos traditions et que nous ne erai- 
gnons pas d'afficher natre nationalité. 

Secondons les efforts de la société 
loçale, dont les officiers jusqu'ici ont 


Nous regrettons d'avoir à annoncer 
la mort de M. Gédéon Couture, décédé 
| dimanche en sa deméure à l'âge de 
11 laisse son épouse et un fils. Li 
Sa mère, Mme J.:B. Couture, trois frè:- | 
une 


Ce banquet réunissait dans la 
salle du Collège environ 350 convives. 
En l'absence de son honneur le maire 
l'échévin Arthur McFa 
Celui-ci s'acquitta de 
sa tâche avec beaucoup d’habileté et 
de tact ef Il sut intéresser les visiteurs 
par l'historique qu'il fit de notre’ ville 


vente. toits tvément pour $1,295 
#2.050. M. Degagné se fera ün 

de donner une démonstration à re 
les intéressés. Tél. 448 et N 2428.) 


*. +. * 
M. et Mme Horace Landreville (née |: 
Gauthier) ont'le- plaisir d'annoncer à 
leurs amfs là #aissance d'un fs; Jo- 
seph-Wiltrid-Hdrace-René, baptisé le 51°. 


juin à la cathédraie. Parrain ét mar. 
Chandelles Knapp 


traine: M. Wilfrid Landreville, de Lau 
Les commandes" péüvent tré rem. 


umatisme, maladie 


sur Halo e OLA 
ediciné Co., 144, 


rier, Man, et Mme A. Sinith, grand- 
pe sean 


père et tante de l'enfant. 


+ ; se 

M. A:-Josephi Dubne nous est revenu 
votre commande 
es Pères Blancs? 


de l'Est après une absence de près de 
Gros FE A actuellement en stock. 


trois séniaines. 
CPE VS ou 


Le club athigétique de Saint-Bonifuce 
prie tous ceux qui voudraient joindre 
l'association de’ donnér leurs noms au 
Plus tôt. Le clüb vient de s'assurer 
commé -loénl d'entraînement ja pati- 
foire de la rue Aulhéau. Président, 
Pierre Fontaine; , secrétaire, Lionel 
Roëssin; trésorter, Antonlo Laänthior; 
gérant, Louis Roussin. 

- . . 


Echantillons envoyés sur demande : 


J.-J.-M. LANDY 
Mer ni # al pus 


M. À Puech, qui tenait un Magasin 
de radios à Norwood, est allé s'établir 
à Blaine Lake, Sask. ; 


2: n : 1 
14 ‘ 


RS M 
‘dans tous nos marchés 


, Au comptoir a” | 
poisson 
Saumon frais, en tranches, de la 
Colombie-Anglaise. La Hv@ .30 


Flétan frais,-en tranchées, de 
Colombie-Ang La livre.,$ .23 
Filets de brochets-1a 1iv..$ .30 


Viandes fumées 


Jambons fumés “sucrés”-C'ain- 
plets ou moitié, la livre..$ .31 


Jämbons “Picnic"—La Hv...$ .19 
Bacon roulé—La livre ....$ .21 
Bacon pour déjeuner — Complet 


ou moitié, ladivre .:...,$ ,23 : Poisson blanc, nétioÿé et écaillé, 1 
* Jambon roulé “Cottage” — La } Me MP TT tre os 6.15 À 
livre $ 26 Meriuche fumée d'Ecosse ‘Fin- 
ie PR MP PUR nan Haddie), La livre.,.$ .14 
Jambon “Bung-back"—En tran- Filets de -Meriuche (Haddie). 
çches, la Hvre ......;, ..48 45 la: HO it nn 5 do $ 2. 


| ke. Pour service direct par bises \ 
L S'adresser à Re. 
186, avenue Provencher ...... Se ÉD N 1471 


218, AVENUE ST, MARY'& .…....... ET Ce .N 0 N 9337 
877, RUE MAIN ....... PRE VT VS 
. 987, RUE SHERBROOKE : ....,..........,:....,:.,:.....:., 
224, (RUE KING (Vente en gros et en détail) 
Pour occasions de fins de semaine, voyez le& journaux dtidises : 


LA SAUVEGARDE . 


La seute compagnie \d'a ce-vie qui soit esseñtieligment 
« danadianne.trançeide 


PRÈS DE VINGT MILLIONS D'ASSURANCE EN FORCE: 
Bureau chef: Montréal Bureau provincial pour l'Ouest: Vonda, G3ask 


QUELQUES POINTS À RETENIR 


La Hauvegarde à phase près de cinq mtilions +'ssstianee » nouvelles 
dans ia seule Année 19 Éxaétement #4,929,500 

La Nauvegarde 2 réalisé un taux d'intérêt moyen de 7.0 pour cent 
en 1924, #0 Cchasmant ainsi 14 quatriéme rang parmi tous leg Compa- , 
amies d'assurances aur là vie, tant canadiennes qu'étf .êres, qui font 
des affaires au Canada, 


Le montant d'assurance én vigueur a plus que douuié depuis 5 ans. 
Là Sauvègarde ofire à ses assurés un surplus défaraant de #2:5,000 
loutes les réserves nécessitéos par les assurances en’force. 


‘ia Hauvegarde a payé au- dessus de #1,200,000 à ses assurés où à 
leurk families, . 


bon actif dépasse trois mtilons de dollars. 


Kile comple parmi ses directeurs les notabilités les “sta conbues 
de Québec, des chets dont les connaissances financiéres ont universe) - 
lement admises ét reconnues, + qui fonf honneur À La compagnie qu'iis 
représénient et à lu racé A laquelle ils appartiennent, , 

La Sauvegarde offre sen penurés le bénéfice d'examens inétlicaux 
gratuits. 1 vous suffit r” vous adfesser par letire à sun. nÜdUveau 
département dé, 4x prolüngation de la Ye Pour recevoir les. conseilm 
que réciame Votre élai de manta 

Les polices de la Motveyarde Comporlent, 41 lasauré en Æait - la 
demande, [X clause de double nié un Cns de mort nécidentelle, 
‘et celle d'invalidité Elles contienneht le droit d'emprunt après trois 
ans, aussi bien que la clause automalique «ui prot&me la polles 61-10 
conservé en forte, au Cas OÙ ia prime de meurersit impayée . diant un 
certain temps. 

Les taux de la Mauvégärde Hgäul biér de titedr en 


mn 'holices pebvent Être comparés avec @vavt Re juvec ceux che, parts 
que nr nuire cree te. 

ant ces Ccontiions, nn gent: trot x ge née Mouse + 
pour s'assurer dans une êrr, f Fix # A (ge A4 ee 


laines -poOur assurer ne comp Ju ps 1e ui ‘put À 
triornphe dé leurs victoires, spé 4ui LIRE, DOUTE AUD UEE et 


‘Écrivez por ifformations À ‘”? " 
RAYMOND vr 


2 


me Pensée, Leurs sourires se parien 
<tand's qu'elles se penchent de 
veau, de ces sourires aux causes pro- 
fondes qui durent un peu sur les lè- 
: sr, comme une fleur qui 4 le pied 
dans l'eau. C'est qu'ellés ont le mème 
sécret, et qu'elles préparent ensemblé 
la même surprise. “!l:y a déjà, le cFoi- 
riezvous, plus de cinquante roses dans 
“l'armoire. ‘11 en faut €inq cents peut- 
être.  Muis avant deux ans tout éera 
fini, cousu, prêt à porter. Où! la belle 
aube blanche et mousseuse! Sera-t-1l 
content quand i}- la recevra de leurs 
malus? . Serontelles heureuses Quänd 
elles a lui offriront et qu'il montera 
à l'autel, habillé en diacre, avec leur 
“ube toute en ‘rosés blanches! Car 
Jui, c'est Pierré, c'est l'aîné de la Ge- 
nivière, celuy qu'on aime et qu'on gâte 
à l'envie. 1 est si beau, si intelligent! 
‘ Moutes les espérances de Ja maison 
sont sur Jul. Les yeux se mouillent 
de penser seulement à l'avenir. Cher 
enfant! comme on l'aime, et comme 
sa place est bien gardée! 

Ce soir surtout, lex, sourires, les si- 
gnes d'intelligence sont plus fréquents 
entre les fermes, parce que demain fl 
sera là. Dépuls un mois, on s'en ré- 


‘jouit. Et la-joie qui va venir, vous 


savez, c'est au moins aussi bon que 
la joie venue. Riez donc, Antoinette, 
et vous Jacques, et vous Marie, riez 
vieille maman, dont la jeunesse s'est 
partagée entre ces beaux enfants et 
s'est perdue en la leur. Soyez fière! 


HE 
1 


4 


coté d'elles ce-beau Noellet, large d'é- 
paules comrne un, métayer et habillé 
coïnme un monsieur, — du moins le 
cioyaient-clles, — avet sa redingote 


‘tes Jours de sortie; ét sa chaîne dé | 


montre en argent, legs d'un vieil oncle 
de Montrevault, dont Pierre avait hé- 
rité, Avait-on couru de porte en porte! 


terre gelée! Que de bonjours et de 
polgntes de mains! Que d'histoires 
contées de part et d'autre! 
Ce fut vraiment une bonne matinée. 
Malheureusement, après midi, la nei- 
ge commença à tomber, par petits flo- 
cons rares d'abord, et qui semblaient 
hésiter et choisir leur terrain avant 
de se poser, puis par masses lourdes, 
plus pressées, que des tourbillons de 
vent, venus on ne sait d'où, rhélaient 
et emportaient en gerbes blanches, 
fouettant les arbres, les talus, les toits, 
où elles s'accumulaient sans bruit. 

Et cela dura Jongtemps, longtemps. 
Le.jour baissait, Tout le monde était 
rentré à la ferme. Marie avait quitté 
{sa robe du dimanche et repris son 
travail. On l'entendait plier du linge 
dans la chambre à côté. Pierre jouait 
aux cartes avec Antoinette, sur un 
coin de la table de cerisier. Il ne riaît 
plus, et sa soeur voyait bien qu'il ne 


prenait aucun plaisir aux cartes. Par 


Demain, vous aurez, votre Pierre à|instants, quand elle lui parlait, elle 


“vous, totit un jour, comme autrefois.! dont les quinze aus n'avaient : pas 


Le 


père, en tordant la pallle, pense | d'heure sombre, il s'efforçait de faire 


M 


Elles étaient malddes , 


|de donner aux gens des titres qu'ils 


Elles manquaient de forces; 
Elles sont très bien maintenant parce 
__ qu'elles ont pris les 


-PILULES ROUGES 


Pour les Femmes Päles et Faibles 


mais je me suis remise sous 
l'influence dece bon remède”, 
Mme Robert Loranger, 113, 
Lock, Nashua, N.H: 


“J'ai beaucoup travaillé et 


j'ai élevé une nombreuse fa- 
mille. Après des années de 
labeur, je me suis trouvée 
sans force, mes jambes flé- 
chissaient et mes membres 


dit3 d'ithe vofx musicale qui fit 
Que ‘de claquements de sabots sur la F ha + ' ja q gré- 
' 


aucun ne chante. Quelques corbeaux 


& roues et des pieds du cheval est amorti 


Le 


ds 


Hs pe 


puis le beau malheur, monsieut l'abbé? 
— Ne m'appelle pas comme ça, An- 
toinette, c'est ridicule. 
— Pourquoi? : STARS ER 
,— Parce que je ne le suis pas, tout 
simplement, et qué je trouve ridicule 


‘ Elle dénoua ses bras, et le regarda 
avec une petite moue et quelque chose 
conime une ‘larme dqu'élle retenait 
malaisément au coin deses yeux. 
— Tu n'es pas géntil, ce soir, 8 

elle. ÿ | EC: 
A ce moment, la tête de Jacques se 

| dressa derrière" la croisée. l 
— La Rotssette est attélée, Pierre, 


Le 
Et presque aussitôt oh entendit le 
père crier du dehors: 

— Vate dévêtir, Jâcques, c'est moi 
qui conduirai: 
mauvais. 

Ces mots, qui sonnalént le départ, 
réunirent en peu d'instants autour de 
Pierre sa mère et ses soeurs. “Bon- 
soir, mon Noellet. Au revoir. Tu nous 
ccriras?" Elles l'embrassaient, cha 
cune à leur tour, et le regardaient 
comme si elles avaient voulu se mieux 
remplir les yeux de soh. image avant 
de le quitter. Lui se dégagea rapide- 
ment, et miarcha vers la cour. Puis, 
au moment de franchir le seuil, il re- 
vint vers sa mère, et la serra de noÿ- 
veau dans ses bras, si fort qu'elle en 
prit peur. Elle le suivit d'un oeil in- 
aquiet.—Les-jeunes filles accompagnè- 
rent la carriole quelques pas. Puis 
elles rentrèrent, et les deux hommes 
continuèrent leur route vers Beau- 
Dréau. , 

La neige ne tombe plus, mais elle 
couvre tout, la route qui s'étend imdé- 
finiment blanche, les sillons, lès prés, 
les güérets confondus sous sa nappe 
immaculée, elle monte le loig des pen- 
tes, elle s'arrondit en dôme au-dessus 
des barrières et des feuilles de ronces 
dont elle reproduit la forme, offrant 
partout une épaisseur moellense où 
Elle brille, On dirait 
e la lumière tombée, un 


les chemitis sont trop 


l'oeil s'enfonce. 
que c'est 


jourd'hui qui éclaire le ciel, un ciel 
gris perle, très doux, presque unifor- 
me, marqué d'un cercle livide, près 
de l'horizon, à l'endroit qù le soleil 
décline, Sur ce fond estompé, les ar- 
bres s'enlèveñt comme des -coups de 
crayon. 
les petits oiseaux dorment par trou- 


Ê triste, et que c'est la terre au- 


pes, le cou dans les plümes: de très | 1u'il voulait garder son chagrin pour 


loin, on aperçoit l'éparpillement. de 
points noirs. qu'ils forment autour des 
souches d'ormeaux. Aucun ne vole, 


seulement tournoient, là-bas, au-des- 
sus "d'une proie ensevelie. H n'y a pas 
d'autre mouvement dans les champs, 
à perte de vue. Le bruit même des 


-par Fépais-tapts üu chemin. L'air est 
comme mort: ét ne fouette pas le vi- 
sage. , 11 fait à peine froid. 

La Roussette entraîne rapidement la 
carriole et les voyageurs. Ceux-ei 


LS LT 
LUS RE LES à 


[ce qu'il faisait: 


Au bout de leurs branches, | Chercha, timidement, à savoir quelque 


x qu 


AS De su due D UE AN oi SRE 
. « in Me sur r no IT 


É 


Ar 
il 
h 
qè 


| 


pondre, ayant des sanglots' 
gorge. Et il s'en alla, éans trop savoir 
par Tinstinet 
de fierté sauvage qui fait s'enfuir les 
bêtes bidssées. 5 


—— Hue! la Roussette, ‘hue! eria-t41, | 


à peine remonté dans sa carriole: la 
Koussette partit comme un trait. ÆEt 


les géhs qui connaissaient le métayéri 


dé la Genivière s’étonnèrent de le voir 
rémonter au galop uné côte aussi rude. 
Les,toürnants, les descentes, les mbôn- 
téer, tout fut franchi à cette allure 
désordonnée. Penché en avant, son 
chapeau rabattu sur ses yeux; it tafs- 
#äit courir la jument sans aucun souci 
d'éviter les fossés ou les rares voiti- 
res engagées sur la route. Les guides 
flottaient. La neige. tourbillonnait, et 
il ne songeait pas méme à se couvrif 
de là limousihe éteñdue au fond de la 
carriole. “Je ne sérai pas prêtre, je 
ne serai pas prêtre’” il ne pensait 
qu'à cela, 11 n'entendait que cela, Tant 
de ruines tenaient dans ces quelqües 
mots!.tant de souvenirs lui revenaient 
de la petite enfance de |Pierre, dés 
choses qu'il avait retenues et qui fai- 
saient bien augurer de l'enfant! Et les 
luttes; et les hésitations avant de lui 
pérmettre le latin, et les durs sacri- 


[fces d'argent consentis poür lui seul! 


Tout cela pérdu. Et puis la honte, la 
honte dans le pays qui savait pourquoi 
on l'avait élevé! : 
— Jamais le pauvre Noellet n'avait 
porté un pareïl poids dans son âme. 

Et la. Roussette galopait, galôpait, 
suf la neige épaissie. 

Il ne s'arrêta que dans la cour de 
fa ferme, laissa la bête en sueur sous 


l'averse glacée, et, ouvrant brusque- |: 


ment la porte de la salle où la famille 
tranquille, abritée, attendait son re- 
tour, dans ce nid tiède qu'il aimait, au 
coin de la cheminée où il veilfait d'ha- 
bitude, pendant plus d'une heure il 
pleura sans rien dire. + 

Lés enfants, stupéfzits d'abord, s'é- 
loignèrent peu à peu, le coeur gros 
devoir: pleurer leur père. 

La femme resta. Mais; quand elle 


chose, d'un regard il lui fit comprendre 


lui. seul ; 

Elle pensa que cela ne durerait guè- 
re, qu'une nuit suffirait peut-être à 
faire disparaître une peine si subite- 
ment venue. Mais le métayer était 
atteint dans la racine même de $a 
joie. 11 demeura triste. Après le d1 
ner de midi ou le souper, il ne restaît 
plus, comme autrefois, assis à sa pla- 


.n'est pas. comme toi. 
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Pierre était depuis un mois sorti 


seux, comme un bouquet blanc. Quand | tés, autour du Fief-Sauvin, on faisait 
le méêtayer passa, dans le creux duÎles premiers laboufs. La lente chan- 
sentier, elle reconnut son pas, et s’ar- | son des boeufs, sifflée où chantée, vo- 
rêta de travailler. . ait sur les collines: "“Ohé, les valets, 
— Bonjour! dit-elle, par-dessus lalohé!" 11 étaît près dé midi. Jacques 
haie. Où allez-vous à cette heure; |? son père reñ*raient à la ferme. De- 
maître Noellet ? vant eux, le harnais atiait seul, la 
Malgré l'ombre, il la reconnut aussi, | Huasse en tête, puis six grands boeufs 
à la voix qu’elle avai: fine, À la lueur | dont chaque pas plissait la peau lui- 
fuyante qui dessinait encore le profit | santé autour des épaules. Ils trai- 
de son visage et de sa taille. naient une herse renversée, les dents 
— On a des affaires à toute heure, | en l'air, encore. boueuses, qui sautait 
dit-il sentencieusement. Tu vas bien, | sur les bosses gazonnées du efemin. 
Mélie? , Quand on, fut en vue de la Geni- 
— Contente comme un pinson, fit- | vière: Fr PEL 
elle, à cause du beau temps que j'ai| — Sais-tu où il est? demanda le mé- 
eu pour ma laverie. H y a des jours |tayer. Ca n'est pas ordinaire qu'il 
comme ça: on est heureuèe de vivre. | aît emmené la Roussette, un- jour de 
— Tant mieux, dit-il, tout le monde | labour, sans ma permission? + —- 
1 11 disait cela d'un ton dé colèfe, les 
Le métayér hâta le pas, et arriva | sourcils froncés, €ar c'était la pre- 
bientôt à Villeneuve. rmière fois qu'un fils) prenait une pa: 
L'abbé Heurtebise l'emmena dans |reille liberté à la Gehivière. , 
son pré. . Jacques détourna la {ête du côté de 


Pendant une heure, ils se promenë: | la haîe, pour-que son père ne vit pas | 


rent le long des ruches d'abeilles que, son embarras, et répondit négligem- 
cet homme austère aimait. Ni l'un ni] ment: pa : 
l'autre n'étaient grands parleurs. Leur} -— Ést-cé que Je’safs, moi? 
conversation fut un échange de mots Il mentait. 

graves, coupés de longs silences qui Quand ïil s'était levé, à l'aubé, il 


servaient de commentaires aux paroles 


avait trouvé Pierre à ;l'écurie, ‘étril- 


‘pour la charrue. 


défà dites et de préparation à celles | lant la Roussette qui ne bougeait pas, 
qu'on allait dire. Ils se comprenaient | la tête plongée jusqu'au-dessus des. 
d'ailleurs fort bien. Ils s'entendaijent | naseaux dans une augée d'avoine. Le 
réfléchir l'un l’autre, étant tous déux bridon à rosettes rouges pendait à un 
de Ja Vendée peu causante et son-}pieu voisin. 
geuse. — Où vastu? avait dit Jacques. 
— J/aïfaire est très sérieuxe, dit eng — En forêt. 11 y a chasse aujour- 
substance l'abbs. 1] in’a fait peur tout | d'hui. 
jeune, ton Pierre, à cause de son or- — En forêt! et tu emmènes la Rous- 
gueil… Et, depuis, je me suis même | sette? ” Le pêre ne va pas être con- 
demandé une chose. Mais”nous ver-|tent. Il en a besoin pour labourer 
rons bien. Qroïs-moi, ne le retire pas | la grande Musse. 3 x 
du collège. Ne l'interroge pas avant — Attelle la Hiassé à la place, mon 
six mois. . mois peuvent changer | Jacques, avait répondu Pierre en tà- 
un fiomme. | j'espèré un peu. : Quoi | pant sur l'épaule de son frère. Je ne 
qu'il arrive, considère qu'il est. perdu | serai pas longtemps ici, vois-tu, et je 
Vois-tu, mon pauvre | veux me passer cette fagtatsielà, qui 
Noellet, ceux qui ont vécu dans les | me tente depuis dix âns., 
livres ne vivront jamais plus dans les En -disant cela, il avait jeté sur le 
métairies. dos de la Roüssétte unie couvertüre en 
L'entretien se termina ainsi: guise de selle, avaît sanglé ia jument, 
— Tes deux fils, dit l'abbé, sont nés | et puis, sans étriers, un morceau de 


; contemplant tour à iour ses en- 
fants avec une tranquillité joyeuse et 
attendrie. A peine les repas finis,il 


se’refusaient à l'effort quand 
e voulais m'occuper. Peu 
Fabituée que j'étais à si peu . 
d'activité, je m'inquiétais. 
On m'avait retommandé les 
Pilules Rouges comme toni- 
qué are er dans mou 
cas et je les ai prises. Ce 
que j'en -ai obtenu fut plus 
que satisfaisant. : Mainte- 
nant, dès que je m'aperçois: 
de faiblesse et de malaises, 
je tt tout de suite des 
Pilules Rouges”. Mme 
Wilfrid Major, Grande Ile, 
Valleyfeld, P. Q. 


} 

CONSULTATIONS 
GRATUITES. Les méde- 
cins de la Compagmie Chi- 
mique Franco-Américaine 
donnent des* consultations 
gratuites à toutes les femmes 
qui viennent les voir ou qui 
leùr.écrivent. 

Les Pilüles Rouges pour les Femmes 
Pâles et Faibles sont en vente chez tous 
les marchands de rèmèdes et sont sans 
contredit le remède le meilleur marché. 
N'acceptez jamais de substitution ; voyez 
à ce qu'on vous donne les véritables Pi- 
lules Rouges de la Compagnie Chimiqüe. 
Franco-Américaine. Si vous ne pouvez > 
vous les procurer dans votre localité, 
écrivez-nous, nous vous les enverrons sur 


Vs rue St-Pierre, Lévis, P. @.. 


“J'étais si faible que lors- 
que je marchais un peu vi- 
vement j'avais des batte- 
ments de cœur et la respi- 
‘ration me manquait. Les 
forces ne me revenaient pas 
malgré beaucoup de soins. 
Enfin, une parente me con- 
seilla les Pilules’ Rouges ; 
. après en avoir pris quelques 
boîtes, je me aies beau- 
coup mieux, l'ouvrage me 
fatiguait moins et j'étais 
moins oppressée. C'est done 
ce à ce remède si j'ai 
nne santé aujourd'hui”. 
Mme Wilfrid Maurice, ft, 
rue St-Pierre, Lévis, P.Q. 
WJ'ai pris différents remè- 
des, j'ai consulté-un méde- 
cin, j'aisuividestraitements, 
mais rien ne m'a fait du bien 
comme les Rilules Rou 
que j'ai employées eu dernier 


“lieu. Je soufirais depuis réception du prix, 50 sous la boite. 
Lagos haine inter-|  COMPAGE CMIQUE FRARCO-AMERICAINE 
nes et de grande faïblèsse, |iée, 274, me SHbess, Mostril y 
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causent guère: le père occupé de bien 
tenir sa bête, le fils très avant plongé 
dans quelque pensée, les yeux vagues. 

Pourtant, à une montée, relevant le 
vieux veston jeté sur ses jambes, Ju- 
lien se penche, et dit: 

— Tu as froid, petit? 

— No 3ère. 

= C'est que tu es tout pâle. Tire 
donc à toi la couverte, Je’ n'en ai pas 
besuin, moi. 

Et le silence recommence entré oux, 
et la Roussette court toujours grand 
train sur sès. jambes menues qui ne 


soulèvent aucun écho. d 


Pierre est pâle, en effet, non pas de 
froid, mais d'une émotion qui aug- 
mente à mesure que la ville approche. 
Vaici les premières maisons. Derri = 
les vitres, il y a partout des têtes cu 
riéuses, des erfants qui rient À la 
neige et aux passants, des bonnes 
gens heureüx d'êtré à couvert. Piérre 
Noellet ne salue personne. La car- 
riole s'arrête devant la petite porte du 
collège. Le père descend pour se dé- 
gourdir, et traverse à moitié la pre- 
muière cour. Il a coutume de faire 
ainsi. Et là, au miljeu du $eñtier ba- 
layé qui fait de grandes dents sur la 
neige:. , 

— Allons, mon bon gars, dit-il, en 
tendant sa main large ouverte à son 
fils, je n'aurai plus souveñtes fois à 
te reconduire ici; maintenant. Ca sera 
loin, sais-tu, ta nouvelle maison, l'an 
prochajn! 7 

1; voulait parler du grand séminaire 
d'Angers. V.. 

Mais Piéère, qui ne lui avait pas 
lâché la main, l'atèra à lui, penchæ 

x Y» 


grange, il fuyait la maison, et la mé- 
‘tayère, ignorant tout, disait parfois: 


— Si seulement Pierre était là, il le 
dériderait! | ‘ 
IX 
A la longue, cependant, Julien Noel- 
let, trop malheureux de son secret, 
voulant aussi prendre l'avis-d'un-hom-- 
me sage avant de retirer son fils du 


collège, — ar à quoi bon-ly: laisser | 
maintenant? ne valait-il pas' mieux 
qu'ik-reprit sa place zu manche de la 


Cherchez la ‘faiblesse et la 
mauvæise ‘Santé. Cherchez s’il 
u'y a pas mal de tête, nervosité, 
mélancolie, Ces symptômes 
sont la preuve que vous avez 
besoin des Pilules du docteur 
Hamilton. Ce remède est un 
grand ami des femmes. Elles 
donnent un merveilleux soula- 
gement dans les cas de consti- 
pation, mettent fin aux maux 
de tête, chassent les poisons et 
les matières nocives que con- 
tient l'organisme, Filles et fem- 
mes peuvent user avec grand 
succés des Pilules du ‘docteur 
Hamilton. Des milliers n’usent 
d'aucun autre remède et comp- 
tent absolument sur les Pilules 
du docteur Hamilton pour ré- 
gulariser leur ofganisme et le 
maintenir en bon état. 2 sous 
chez toûs les maréhands ou The 


| Eatarrhozop: Co, Montréal, 


se levait, sous prétexte qu'il avait af- 


la même année? __,,. -dans-sa-poche, ti-était parti Dour 
— Oui. la forêt de Leppo. ” 


au tirage? % 
— Oui 


Vendée au tempérament égalitaire et 
haärdi Ceux'qui ont chassé dans les 


D" NL TUEUR 


NUE à 


d'est-ce pas, Leproux? ditelle en Salo- Fes | 
pant. aie 6 ë 
— Avant vingt minutes, au Uain 4 
dont hos chiens le mènent, mademok 
selle. Regardezles: is raient |; 
dans la main, vin “5 
Les chiens chassajent A vie, ‘@® |. 
effet, ramassés, faisant une {nchgamot © = | 
vante sut les guérets et sur les ehau- - } 
mes. PE | nee 
-Mademoisellé Laubriet, st ‘pâssloh- 
née qu'elle fût pour la chasse, avait 
cependant remarqué ce cavalter dont 
la jument tenait tête à le sienne tot- 5 
jours à distânce et de la même allur « 
11 lui avait semblé même qu'il regur- 
dait volontiets de son côté. Du. moins 
l'avait-elle induit de certains mouve- 
ments de retraite respectueuse; car 
cet étrange chasseur, châqué ‘Tois 
qu'elle tournait la tête, se pénéhait 
sur la crinière de sa bête, ‘ét Fe Pa: : 


LA, 


comme pour fuir. ” Ausél, après üñe 
course folle qui les avñit menés dâns 
les premières tailles de la Foucaudiè. 
re, ne l'apercevant plüs, elle,dit au pl- 
queur: ‘& à 
— Décidément, nous avons, Iaësé 
nctre compagnon de routè, Savez-vous 
qui c'était? j NÉE 
— La jument, je l'ai bien recongué, 7 
mademoiselle, c'est la Roussette:. maïs, | 
pour le garsje ne saurais le dire 
11 ajouts, an moment après, d'un - 
air entendu: , : ya 144 à Sal 4 
— Une,-bonne petite bête, pourtant, 
à ja cartiole. M: ST AE Se 
Le mre Sproille confondait… 
que avec son propre hobneur, | Mt te: 4 
néur de l'écürie de la Landehue.. 
Cependant, un quart d'heure plus 
tard, lorsqu'il porta sa trompe à ses 
lèvres pour sonner l'hallali; il arrivait 
second. . Pierre Noellet était déja 1à, 
sa veste noire déchirée par. les\bran- 
ches, à cheval sur la Roussette qui 
avait repris son attitude favoritez-une 
patte de- derrière À demi relevée, la 
tête basse et l'air fourbu. A. ses pieds, 
les chiens entouratent 1e chevreüll, Gui, ; 
à bout de forces, s'était rasé lélotig -, 
d'un buisson de ronces. Le pauvre 
animal, épuisé de souffle et'le #ang 
tourné, ne remuait mêrne plus quand 
les crocs des limiefs entamatett, sa 
chair: un petit bélement criait seulé.. 
mént de pitié, la Jangue rose pendait, 
l'oeil mourâit, à demi, renversé. «1 
Mademoiselle Laubriet appañtit à 
son tour, considéra cette bôte..agoni- 
sante Sans qu'aucune émotion vint 
troubler son sourire de triomphe, 'refit 
tes-plis-de sa jûpé, flatià dé là. ,main 
le cou de sa jument, et, regardant en- 
fin Pierre Noellet: 
— Biavol Pierre, ditelle, premier 


"15 de Vézins, de Leppo, de la Fou- 
revision ? caudière, ont souvent rencontré, aux 
— Après-demain. carrefours des routes, sur les landes, 
— Pierre sera pris pour le service. | auand sonnaît le débucher, des gars, 
‘— Peut-être bien. 2 en blouse ou en veste ronde, mohtés 
— Et s'il ne va pas àu séminaire, il | sur des chevaux du pays et coupant au 
exemptera Jacques. Élus court au-devant des voltüres ‘et 
— Ca me consolera un peu, mon- des chasseurs en habits rouges. Les 
sieur le curé. grands-pères de ces fils de métayers 
. 1 partit sur ces mots, dans la nuit| ont été compagnôns dés noblés, au 
tout à fait noire. ” —- temps de-la “grande guerre”. 
Mfalheureusenfent, les. <hoses ue | tsient avec un mauvais bridon ou une 
tournèrent pas comme l'espérait le m6- | corde serrant la mâchoire de leür bête, 
tayende là Genivière. Pierre était ro-| côte à côte avec les officiers à échar- 
büste, assurément, mais le travailipe blanche, ils vivaient de la méme 
acharné de cinq années de collège, 16 | vle et mouraient souvent de la même 
surmenâge de ces yeux de paysan ha-| mort. Cela crée'des droits et des tfa- 
bitués aux limpidités reposantes de la | ditions. Les veneuré le savent: les’ 
campagne lui avait fatigué la vue. I1}£ars mieux encore. Mais ce qui n'é- 
fut réformé par le. conseil de revision | tait pas commiun, c'était dé rencontrer 
séant À la mairie de Beaupréau, tan:| des chevaux comme Îà Rousséîte, 
dis que Jacques, chétif pourtant, était| Elle suivait la Éhässe, non bas 1in- 
décläré bon pour le service. médiatement derrière les-chiens, mais 
Le coup fut rude à la Genivière, 11 |à quelque cént mètres à £äüché, obsti- 
était certain désormais que les deux née dans cette directions parallèle, 
fits quitterafenñt la métairie vers l'au- | toujours ‘au même trot allongé, sahs 
tomne: pour Pierre, c'était connu de-|un temps de, gdlôp. ‘Pendant. plüs 
puis longtemps, et. voilà maintenant | d'une heure, employée À"rel-":: 2 
que Jacques serait soldat, lui si peu | défaut, la .Roussette ef sûu c:valier 
fait pour l'être, lui qui avait besoin | avaient disparu. Îls”venalent de r6- 
plus qu'un autre de soins, de tendres- | &ppäraître tout à coup, au milieu d'une 
se, de liberté pour vivre. En pensant | taille, au moment où l'animal de chas- 
À cet avenir, la mère Noellet pleurait | se, un brocard, enfin relancé, flàft 
souvent. Mais i} n'y avait chez elle | droit pour gagner là lisière de la forêt 
que dé chagrin. I} s'7 mélait chez le | de Leppo et de là débucher vers celle 
métayer une sobrée irritätion contre | de la Foucaudière. Le gros des chaë- 
Pierre, qu'il rendait responsable du seurs fut bientôt égaré, fourbu où 
départ du cadet. Dans son cerveau, | distancé, et deux pyrsonnes seule- 
le même tournait/suns | ment continuèrent à £sldper derrière 
cesse: “C'est s8 faute, pensaitil; s'i1|les chiens: le piqueur Leproux, tout 
était resté À la Genivière, il aurait | rond sur sa jument maigre, là C 
<raservé la vue saice des Noellet, et | en coeur 


,Ÿ 
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ét la joue snflée, prêt à son-| 6h 


partout! 4 Fa | 
our Ja première fois, elle lui par. 


lait sans cette nuance de hauteur :qui 
blessait Piérre #i vive li le sen- 
tit, et cela lui donna du courage-pour : 
répondre: RAS 

— Un simple hasard, mademoisellé: 
c'est ma première chasse et vraisem- Ê 
‘blablement ma, dernière, ‘4: ÿ 

— Vous avez une bête parfaite, Me 
‘la vendriez-vouf à présent? demanda- 
— Certes oui, mademoiselle, s'il ne 
dépendait que de moi. - dis ; 

La conversation allait continuer, 
duand une cria: un s 

— Ah! no, par exemple! elle est 
bonne celle-là! ; MONET 
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da français ans nos écoles de ia pro- 
vince Voilà vraiment l'aumüne dun 
: pauvre, “le denier de la veuve”, lors- 

qu'on songe que déjà la Saint- 
‘Jean-Baptiste « tant à faïre hour venir 
en aïde à notre. écvle séparfe du Sa- 


étaient assis ie RP. G-E. Villeneuw, 
provincial des Oblats de la province 
du Canada, et le R P. F. Blanchin, 
provigcial &e la province Alberta Sas 
katchewan, ainsi que”plusieurs Pères : 
et Frères da Juniorat de Saist-Bont 
face. 

A la fn de Ia soirée, M. Philibert 


LOTER— Deux chambeus, me 
Den, meublées, par mme un deux 


scolaire paroissiale, adressa les plus ‘ 
chaleureuses félicitations à tous ceux 
qui avaient. pris part au programme 
et qui s'étaient si bien acquittés de 
lear rôïe respectif} De pléd il encou- 
4 ragea vivement tous les enfants à bien 
prôfiter de jeurs années d'études afin 
de se bien préparer pour les luttes à 
venir et afin de toujours faire hon- 
peur à Jécole du SacréCoeur. En 
terminant, il remercia, au nom de ls 
commission scolaire et paroissiale, les 
religisuses des SS NN. de Jésus et 
de ‘Marie pour tout -le dévonement 
qu'elles apportent à la formation des 
enfants qui leur sont conf< et pour 
tont l'intérêt qu'elles prennent à nos 
d'flérentes organisations paroissiales 


on L_ 2 - 
Le piquenique de Ia Saint-Jean- 
Baptiste aura lieu le dimanehe 28 juin, 


matos fout à fait me | 
Saist-Bomifsen. Togt-e 


| L'Heureux, président de la commission ! 
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Un point digne de 


le ne parfaite 


satisfaction de ES ds En. 


c'est que tous ces appareils sont dans les Lie modèles, .et il ne peut 


:'La Northern Electrie Dhs. avi 


fait une 

à va pri ut Mgr darts dire parer «ut nt 
verrez dims cette grande vente. ‘Notre assortiment 

appareils à bee jusqu'oux are nouveautés en prets 


t Fin 4 da 
offre avec des termes Expphonnelleent avan- 


D rge précédents. 


garantie sdb de à : main-d'ouvre et 
‘apperoil porte mage Ex de . 


dl 


se présenter à l'avenir que des OR id très ea Il ne faut pas hésiter à acheter votre radio 


pour l'automne maintenant. À 
A cause dé nos prix très réduits, : nous ne nous 


€ 


ts: Receveur R-1 1 
$22.75 


Amplification à un degré 


Û 

“Reccveur vraiment efficace avec un rayon remarqüa- 
Moment étendu et une reproduction claire ct fidèle, à 
- un prix dontles amateurs de radio n’entendront pas 
he d'ici longtemps. 


A cet appareil, l'on peut ajouter une autre amplification R15 si l'on 
désire un volume de haut parleur. Le prix comprend deux tubes 
“Peanut”, nouveau modèle. C'est un circuit régénérateur avec un 
degré d'amplification. Les parties qui le composent en font un : 
excellent appareil. 


dés l'après midi, à Saint-Vital. 
: —7— him —— 


Ecole du; Sacré-Coeur 


TT Premisrs de classe-en-mal 
Grade VII: 


. Grade VI: Ernest Vien, Léone Bour- 


a V: Lacienne Bédard, Louis 
cansdien nes’ 1% | (| 
tres: nue récolte. siork et roui GILLI WAR se IV: Germaine Séguin, Jean 
dresser 2 €. Se Dies S & REN Ltd. Carignan. Û 
. Botiet, 204 Biee Melnt. , 
me « Rue Fort et avenue St Mary Grade lLil:.Suzanne Buffet, Yvette 
LEP qe RES : | Téléphone A 3626 Fe 
Vente d occasion < bad 1e . a ER se EH: Nortert Guertin, Maurice 
usagées In — - Grade 1: Jeanne Guay, Willie Grant. 
Deus efrenn. pour line … = se gg AU Cours préparatoire: J. Ladéroute, 


Roland Auger. 

Tableau d'honneur des enfants 

de choeur 

Excellence: Paul Aubin, Gérard L4 
veillé, Louis Sala, Louis Aubin, Naé 
Chevrier, Henri Héroux, Léon Héroux, 
Stanislas Gauthier, Joseph Aubin, Jean 
Talbot. 


| Feu J.-P.-D. McDougall 


Nous apprénons avec un vif regret 
la mort de l'un des vieux pionnier* 


‘lueur qui obtienéron- votre aporéhatidn | 
immédiate. Chaque 2ate menacée 


Mock est comprise dans mme list 
he extracrdinalres. 
CRAQUE AUTOS EST DAXS UX 


Ts PARFAIT ET SOU EL. 
."LEMENT PEINTE 


Aute Fort Touring 1924. mouveaux 
pneus “35 cord”. nouvellement peinturée. 
essien Russell nouvelles 10kes € hiver 

Aute de Illvralson légère Ford, avec 
bofte de Wurzises en arrière, couvelle- 
ment peinture, Condition A1 

Avte Ford Rosdeter 191%, 
marreur 

Nouvelle capote À 

Anute Ford Touring 555 49 

Deux autos-coupés Ford 1924. 
Be L 

Atte Sedan Ford 192%, «= Lo + 
Œtionn (Compiant ou à Lermes 


VENEZ LES VOIR ANJOU HINHLUT 
PAIEMENTS FACILES SI DESIRE 


Q 
+ 
' 


1728 


RER mondes «Rnb Mn ntée Mama ee AS de ee 


AUL BEAULIEU or A 
s Pr = décédé hier matin, à 1 h. :0, À son 
0 M 1 1 
. à Saccemseurs + ed ‘an Fe : 
MaASTTORA MOTOR CO LTD vénérable défunt'était âgé de 76 ans. 
Ter A Luc 


qu était le frère de M. Collin McDou 
æall et le cousin de Duncan McDou- 
£all. de Lorette. En sa personne dis- 


Otterburne, Mas à paraît l'un des plus anciens habitants 
ee Billets de voyage POUT au pays, homme très influent et uni- 
7 ee quil omsien l’Europe ou ailleurs | serseliement estimé. 


sieurs sntes dti: terrains oûteé à 2% 
milles de Winnipeg. À um ni 
agé dUtterburse, à ww m 
D sare un CPR, près de la muière aus 
Bots  Conéitions 


Né au Lac des Esclaves, il était venu 
tout jeune enfant à la colonie de la 
| Rivière Rouge et 2vait fait ses études 

« - pa 


2-n. HEBENT—-A 764 
EL ANS MAMBALLT—-N 271 
ALæ noir, N 42%) 


‘SPECI AL 


MANTEAUX EN HUDSON SEAL-—Gran 
éeurs 34 à 40, longueur 45 pouces, coliet et 
mancheîttes en martre d'Alaska (Alaska 
Sable), écureuil de Sibérie, vison (Japanet. 
te), léopard (Japanette), doublure crêpe ou 


soie brochée de luxe. Prix $275. 00 ; 


régulier $37500, pour -.. 


Tout faits ou faits sur mesure, Conditions: 
5000 comptant, balance à la discrétion du 


Adresse 


ANTONIO LANTHIER 


Maison fondée en 1906 


304: rue Main 


Noë Chevrier, Roland | 


Le même que l'appareil R-11 à $22.75, avec en: plus 
une autre amplification R-15 pour augmenter le volume 
de la production. Il.ne se vend pus plus cher que la 
moitié du prix ordinaire. 


Matériel de complément, $8.50 


Ce prix bon marché comprend accumulateurs A et B, écouteurs, coupe- 
circuit et antenne pour l'appareil R-11 à trois tubes. 


Ouvert de 8 h. 30 
am. à 5h. p.m. 
Ferme à 1 h. 
le samedi 


| 
|È 


11 s'é | H Page, du département des rechër: 


E. et 


FA pas de l'installation de votre radio gratuite- 


ment, mais nos ouvriers l ‘installeroft, si vous le désirez, pour un prix très raisonnable. 


Appareil R-12 à 2 Tubes. 
$21.00 


Le ee comprend deux tubes ‘‘Peanut' ” 


5 


. 


Un prix presque i inoui pour. un receveur à deux tubes, 
avec un rayon couvrant tous les meilleurs programmes 
émis sur le’continent. : 

11 est construit dans un cabinet assez grand pour contenir des accu- 
mulateurs À et B — appareil portatif idéal. 


Matériel de complément, $8.75 


out ce dont vous avez besoin pour faire fonctfonner je R:12, pour 
$8.75. ‘Ce prix basshigee batteries À et B, écouteurs, coupe-æircuit et 
antennes. 


Ce radio à deux degrés avec détecteur et haute fré- 
quence est l’un des plus beaux de la Northern Electric. 
Le prix est au-dessous de la moitié du prix ordinaire. 

Le cabinet.æst en acajou et l'appareil est muni des nouveaux con- 
densateurs à vernier Northern ŒÆElectric. Si l'on désire vün plus 
grand volume, une autre amplification à un tube, “Peanût” ôu à 
l'électricité, pèut être ajoutée, F 


Matériel de complément, $15.00 
Ce prix comprend tous les accumulateurs, écouteurs, coupe-cireult et 
antennés hécebsaires pour faire fonctionner le R3. 
“Section du re 4me étage, sud 


Ouvert de 8 h, 30 
am. à 6 h, pm, 
Ferme 41 h. 
| 1e samedi 


# LIMITED 
CANADA 


’ ' * Î 
. Au Cullège de Saint-Boniface. lui faisait mal. Depuis que jeltuée à six milles de Rathwell a été 
tait.fixé à la Prairie du Cheval Blanc;{ches criminelles du Canadien National, | ]ui ai donné du Novoro du Dr |frappéé par la foudre et complètement 


aujourd'hui Saint-François Xavier, où | de 
il possédait l'une dés plus belles ter- ! gaouette, de Québec, et l'échevin Ar- 
res du pays. 1] fut pendant nombre |thur Duquet, président du comité de 
d'années clerc de la cour de comté. | police de la même. ville. 
I! épousa Mlle Elise Delorme, qui lui La ville de Saint-Boniface a offert 
survit avec huit enfants: Georges, Al-|un banquet aux congressistes, mercre” 
fred, Delphis, William, J.-P.-D. McDou- | di soir, dans la salle du Collège. Des 
ga, Collin McDougall et Mme Alex. | régports intéressants sur la crimina- 
Tcdd. lité et les moyens de la prévenir, l'u- 
Les funérailles auront lieu jeudi ma-} sage des narcotiques, la propagande 
tin, à 10 h, ddns l'église de. Saint-| communiste, etc., ont été présentés-et 
Francois-Xavier, et Tinhumation se! discutés. - Le juge Dysart a fait une 
fera dans le cimetière historique de la | conférence remarquée sur la jeunesse 
‘aroisse. t le crime; il a tenu les parents en 
La Liberté prie. Mme MeDougall et | grande partie responsables de la si- 
ses enfants d' agrber ses bien sincères | tuation alarmante actuelle. : 
condoléancés. %e : Le chef Page, de Montréal, a été élu 
—— "0" D 0 — président de l'association. 


. L 1 L1 

Fête annuelle de l’Union Bon pour les enfants — Mme 

” Nationale Métisse Klara Urban, de Clifton, Tex. 

écrit: “Notre garçon a toujours 

L'Union Métisse de Saint-Vital cho [souffert de constipation. Le 

mera sa fête. nationale le samedi 4} docteur lui a ordonné du calo- 

juillet prochain, à Saïnt-VitakEst. 11|mel, mais je ‘détestais lui en 
y aura messe solennelle le matin à 

Saint-Norbert, et pique-nique dans l'a- 


donner, d'abord parce qu'il ne 
près-midi sur le terrain. de la Société 


V'aimait pas, et puis sa bouche 
d'Agriculture, chemin Sainte-Marie. 


Montréal, le souschef À-S Br 


HEURES DES OFFICES RELI- 


mr + — — 
Convention des chefs de DE SAINTSONIFACE 
rte 


Mgr Jubinville, curé. Vicaires: 
MM. les abbés Brunet et La- 
voie. 


Messes du éimenche: 6 h. 1b, 


La convention annuelle de l'associa- 
tion des chefs de police du Canada a 
eu lieu la semaine dernière à. Wipni- 
pes. à l'hôtel Royal Alexandra Plus 
d'une centaïîne de policiers des diffé- 
rents points du pays étaieut présents. 
On remarquait entre autres le chef J.- 


7 à. 30, 9 b. et 10 h. 30. Vépres: 
3 h. pm. Messes sur semaine: 
FR ILENTEIES 


Pas d'accidents de person- 


à 
ruite. 
nes, 


Pierre, ses selles se font régu- 
lièrement.” Pour les petits 
maux d'enfants rien n’est méil- 
leur que ce fameux remède de 
famille; il est d’un goût agréa- 
ble et absolument inoffensif. 
Son effet est doux et. toujours 
certain. N'en demandez pas au 
| pharmacien, des agents spé- 
ciaux seulement peuvent le 
rocurer. Ecrire au Dr Peter 
ahrney & Sons Co., Chicago, | 
Il. 
Livré exempt de douane au 
Canada. D A 
——— 24 0 ——— 
RATHWELL, Man. — Pendant un 
orage, vendredi matin, une ferme si- 


NORWOOD MOTORS 


NORMAN JOHNSON, Propriétaire 
Téléphone N 2727 102, rue Marion 


HEURES DES OFFICES RELI. 
GIEUX A L'EGLISE DU 
SACRE-COEUR DE 
WINNIPEG 
———— — . 

Coîn des rues Lydia et Ban- 
natyne. L'église paroissiale de 
toute personne de langue fran-, 
; aise de la ville de Winnipeg: 

Téésbons A 8870; 

R. P. Vézina, O.ML, cüré; h. 
P, Pilon, O.M.I, vicaire, 

Messes du dimanche: 7 h. 30, 
9 h. et 10 h. 66 (grand'messe). 
Végres à 7 n. 30, Messes sur 
seuline 6 h 45et 5h 50 


Gazoline et huiles des meilleures marques — Ré- 
parations de tout genre — Pneus et pièces de 
rechange, etc. 

Service de batteries et entrepôt 


Mécaniciens d'expérience de langue française 


Autos des meilleures marques s 
Autos usagées , FAP $ 
; y > Ouvert jour et nuit 
FE , 59 4 n 


Tout travail garanti 


4 ki PRE 


A 1 
AA À 


